
La politique européenne de la Grande-Bretagne
Un grand discours du nouveau chef du Foreign Office

La Chaux-de-Fonds, le 23 août 1945.
Beaucoup de pay s pourraien t envier

la continuité de la politique étrangè-
re britannique et la f açon à la f ois
raisonnée, correcte et patri otique avec
laquelle ces problèmes d'imp ortance
capital e sont discutés au Parlement
de Londres par les membres du p ar-
ti gouvernemental et ceux de l' opp o-
sition. Ap rès une campagne électorale
f ort  acerbe ' et un scrutin dont les ré-
sultats durent provoquer une prof on-
de amertune dans les milieux conser-
vateurs, nous avons assisté, depuis la
rentrée de la Chambre des Commu-
nes, à un véritable échange 'de com-
pliments et d'aménités entre le gou-
vernement travailliste et l'opp osition
conservatrice, dont le chef n'est autre
que M. Winston Churchill.

Ap rès que M . Churchill eut pr onon-
cé, j eudi dernier, son p remier discours
d'opposition, le majo r Attlee , son suc-
cesseur à la tête du gouvernement, se
f it  un honneur de rendre un éclatant
hommage à celui « qui f ut  l'un des
prin cip aux architectes de la victoire »,
« qui eut le suprême courage et la
volonté de ne jamais céder » et « dont
la place est assurée dans l'histoire ».
Lundi, aux Communes, le nouveau mi-
nistre des aff aires étrangères, M. Be-
vin, rapp ela son étroite collaboration
avec M . Eden, tandis que ce dernier
aff irmait qu'« U ne se souvenait pas
avoir eu avec son successeur, p en-
dant les quatre années qu'il travailla
à ses côtés au cabinet de guerre, la
moindre divergence de vues sur les
princip aux p roblèmes de la p olitique
étrangère. — Il m'app orta son cons-
tant app ui dans les moments les p lus
diff iciles et j e  voudrais pouv oir l'aider
dans le même espr it. Il n'est pas du
devoir de l'opposition , a po ursuivi M.
Eden, de souligner les divergences
d'opinion, mais simplement de rappe-
ler franchement les problèmes - qui
peuvent être résolus au moyen d'une
discussion loyale. Plus l'on se com-
prsndra dans le pays, plus grand sera
le prestige du nouveau chef du Fo-
reign Office à l'étranger ». On ne sau-
rait être plus aimable et p lus sensé.
Vraiment, le comportemen t des partis
politique s d 'Angleterre, dont on ne
peut p lus dire qu'elle a ménagé p en-
dant la guerre ses ef f o r t s  et ses sacri-
f ices, mériterait de servir d'exemple
à d'autres pays. \

* * *
Le ¦ premier discours de M. Bevin

a été une profession de foi en l'Eu-
rope et une manifestation bienvenue
de la solidarité européenne. Tous les
Européens doivent chaleureusement
app laudir ces déclarations. Vous vous
rappellerez l 'époque où, sous l'ef f e t  de
la propagande hitlérienne, bien des
gens — et non des moindres — s'é-

taient laissé entraîner à envisager
une Europe sans l'Angleterre et sans
la Russie. C'était naturellement un
non sens politique , géographique et
économique ; il eut malheureusement
cours dans les milieux anglophobes et
russophobes du reste du continent.

A l'heure de la victoire alliée, mais
qui laisse l 'Europe dans une eff royable
situation de ' misère et de, ruines, il
est tout de même réconf ortant d'en-
tendre le ministre autorisé de la Gran-
de-Bretagne venir af f i rmer  « qu'il faut
considérer ' l'Europe comme un tout ».
En d'autres termes, il f au t  que l'idée
européenne, la conception géograp hi-
que, p olitique et économique du conti-
nent renaissent et se vivif ient. Cette
Europe ne p eut être que démocratique.
Il s'agit là, comme l'a relevé juste-
ment M. Bevin, d'une f ormule dont
on abuse, que ton met à toutes les
sauces et qui mériterait d'être mieux
déf inie. Bien qu'elle soit un roya ume,
l'Angleterre s'est révélée souvent p lus
démocrate que bien des Républiques ;
chez nous, en Suisse, la structure de
notre Etat s'inspire de principes dont
le caractère n'est pa s douteux. Il n'en
est pas p artout de même. Et c'est
pourqu oi le gouvernement anglais ne
voudrait pa s voir rempla cer, dans
p lusieurs pay s, « une sorte de régime
totalitaire par une autre sorte ».
(Suite page 3). Pierre GIRARD.

Les zones d'influence en Chine

1 . Frontières de la République de Chine en 1911. 2. Territoires gouvernés par
le régime Tchang-Kai-Chek , où s'expriment de graves dissensions entre troupes
communistes et troupes de Tchougking. 3. Territoires où se trouvent encore des
troupes j aponaises. 4. Territoires sous l'influence russe. 5. Le Tibet , depuis
1914. date de son traité avec l'Angleterre , est sous l'influence britannique. 6.
Le sud de Sakhaline revient à la Russie , et la Corée accédera à l'indépendance.
7. Mongoli e intérieure , jusqu 'ici sous l'influence japonaise , qui s'est constituée
en République populaire. 8. Le Mandchoukouo , qui va vraisemblablement de-

venir zon« d'influence russe.

Un home de convalescence
pour d'ancienne* déportées françaises

Sur l'initiative de Mlle Geneviève de G aulle, nièce du général de Gaulle, un
home de convalescence destiné à des Françaises rescapées des camps de concen-
tration en Allemagne, vient d'être fondé à Montana. Ces jeunes femmes qui par-
tagèren t les souffrances physiques et morales en même temps que Geneviève de
Gaulle, se rétablissent dans l'atmosphère sereine de « Mont Paisible ». — On
voit sur cette photo que plusieurs d'entre elles eurent la tête complètement rasée.

„ New-Mexico - Paris "
LETTRE DE FRANCE

(De notre corresp. p articulier)
Parts, le 21 août 1945.

Un certain nombre d'immeubles ré-
quisitionnés par les Américains en
France et , tout particulièrement dans
la capitale, commencent à êtr e éva-
cués. Il n 'en reste pas moins que l'u-
niforme kaki aux initiâtes U. S. domi-
ne encore dans les différent s quartiers
de Paris. Les grands boulevards ap-
partiennent touj ours aux Américains.
Ces solides gaillards de Michigan ou
d'Ihio, les ont adoptés.

Or, les traditionnelles baraques qui
sont loin d'être esthétiques, mais font
partie des tableaux de Paris, viennent
de s'y réinstaller. Et les grands en-
fants d'Outre-Afclantique sont de mer-
veilleux clients pour des marchands
ambulants : tout leur plaît, tout les
amuse. Les voilà dans une de ces ba-
raques. Ils s'adonnent avec acharne-
ment à un jeu qui consiste à démolir ,-
mais d'un seul coup, tout une pyra-
mide, savamment échafaudée. faite de
boîtes de conserves — vides, bien en-
tendu —. De prime abord , cela paraît
des plus faciles,' mais après quelques
essais infructueux, les Américains
s'en vont penauds, navrés comme des
gosses qu 'ils sont , de n'avoir pas
réussi . Alors, en désespoir de cause,
is rendent visite à la « femme-ho-
mard », à moins que ce ne soit aux
lapins blancs. Ces derniers connais-
sent en ce moment, une grande vo-
gue. Munis d'une fic elle, ils sautent
allègrement et font « couic, couic.! ».
Vous pensez évidemment que les
Sammies les achètent pour leurs fis
ou neveux ? Détrompez-vous. Le soir
on les voit attablés dans des cafés, le
lapin toujours à leurs côtés. Parfois ,
assommés par la chaleur et après avoir
vidé queSiques demis, ils s'assoupissent
et le calot glisse de leur tête. Ce
que voyant, les gavroches parisiens
qui rôdent touj ours aux alentours, en
quête de mégots ou de chewing-gum,
le leur remettent gentiment, tirent
sur la ficellle du lapin qui fait un bond ;
le soldat entr 'ouvre un oeil, donne
une tape au gosse et se rendort.

Des bars ont évidemment adopté
des noms anglo-saxons. Et pour cau-
se ! Aussi « Ferry-Boat » voisine-t-il
avec « O. K. », à moins que ce ne soit
avec « J'immy » ou « Patrick's Bar-» !
Et partout , le long des boulevards , on
voit égalemen t des « Milk Bar ». Est-
ce par dérision que l'un d'eux a mis
un écriteau . en invitant les consom-
mateurs à boire du lait ! Cet écriteau
fait penser à ce journal qui . l'autre
matin, dans sa rubrique quotidienne
consacrée au ravitaillement , invite
également le public à « consommer

moins de sucre ». Or, nous avons un
morceau de sucre par jo ur — 50 gr.
par mois — et 1a dernière distribution
comportait déjà du « néo-sucre aux
vitamines naturelles » en promettant,
par-dessus le marché, « vie, force,
santé ». Et tout et tout, en un mot.
Aussi , dans ces 'bars, déguste-t-on des
glaces, faites probabl ement avec du
« néo4ait » et des sandwiches au
« néo-pâté » !

Le marché en plein air se tient éga-
lement souvent boulevard des Capuci-
nes. Le soldat américain n'a pas beau-
coup d'argent. H touche un dollar par
j our, ce qui fait au change officiel à
peine 50 francs ! Que voulez-vous
faire , auj ourd'hui , d'une somme aussi
dérisoire ? Et pour tant, il faut se dis-
traire , boire quelques consommations,
acheter des souvenirs. Alors on vend
ce que l'on peut, aussi bien des mon-
tres que des breteles ! Le tout con-
clu dans la rue, scellé par une tape
amicale sur fépaule ; vendeur et
acheteur se séparent ravis l'un de l'au"
tre .

Un peu plus loin, dans un très grand
hôtel parisien , est installée la Red
Cross américaine. Des caissons où il
y avait naguère des pilantes vertes et
des fleurs , délimitent sa terrasse du
trottoir . Et sur ces caissons sont po-
sés en rang d'oignons des pieds d Ou-
tre-Atlantique de tous les calibres et
dont les semelles sont tournées vers
les passants, car tout Américain, dès
l'instant où il est assis, allonge ses
j ambes.
(Suite p age 4). I. BRIARES.

« Le monde devra maintenant res-
ter en paix ou être détruit. »

Telle est l'opinion du célèbre écri-
vain Bernard Shaw, qui ne paraît pas
vouloir partager l'optimisme des di-
rigeants américains.

— Mails j e crois bien, »jb'ute-t-ïl ,
que les hommes de science trouve-
ront des corps d'une énergie supé-
rieure à celle de l'uranium et d'un
prix inférieur à celui-ci. Comme il
est touj ours possible aux explosifs
d'être trop explosifs, toute cette his-
toire rappelle l'homme qui brûlait sa
maison en voulant rôtir un cochon.

« J'ai ^impression très nette que les
« stupides seigneurs de la guerre »
tenteront d'employer cette étonnante
découverte de la guerre chimique et
qu 'ils détruiront le monde entier. »

Le gendre de M. CMrchilï
La publication des Carnets de Cia-

no, que « Libé-Soir » vient de termi-
ner, a rappelle aux Britanniques une
histoire qui courut Londres, il y a un
aa La voici :

Diana Churchill, fille de Winston,
devenue vedette de music-ballll a
épousé peu avant la guerre un fan-
taisiste américain : Vie Oliver. Cette
union ne plut guère au père de la ma-
riée qui ne voulut avoir avec son gen-
dre comédien qjue des rapports très
lointains.

A l'occasion d'un anniversaire, tou-
tefois, les deux hommes se rencon-
trèrent Tan dernier et . Vie voulllut
j ouer un tour à Winston, qui était
alors à l'apogée de sa magnifique car-
rière.

— Si vous n'étiez Churchill, qu'ai-
meriez-vous être ?

Le Premier britannique réfléchit um
Instant :

— Mussolini, dit-Il.
— Mussolini ! s'étonne Vie Oliver.

Mais PItate est envahie, le Duce
vaincu a àQ. se mettre sous la protec-
tion des Allemands. Pourquoi Musso-
lini ?

— Parce que. lui, il a pu faire fu-
silier son gendre !

Bernard Sïiaw et la bombe
atomique

— Voici. Mademoiselle Jeanne, nous
vous aimons ! Voulez-vous nous épou-
ser ?
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C'est un bijoutier anglais qui a réussi ce
tour de force : tailler une jolie petite
cruche miniature dans une pièce d'argent
de un shilling. Tout y est, y compris
| l'anse, et comme l'artiste la tient sur le
pouce, on voit la dimension du travail.

Travail de bénédictin

/ P̂ASSANT
L'habit ne fait pas le moine, dit-on.
— Voire I pensait certain natif de

l'Emmenthal , prénommé Gottlieb, et qui
était ulcéré de constater que toutes les
faveurs des jolie s Suissesses al-
laient aux internés ou aux soldats améri-
cains...

Comment fit-il ? On n'en sait rien.
Toujours est-il qu'il se procura auprès
d'un interné yougoslave un uniforme ka-
ki de bonne coupe et vint se promener
à Genève, où il fit aussitôt de prodi-
gieux ravages. Ses succès dans les bars,
en effet , ne se comptèrent plus. Et ail-
leurs aussi. Mais une imprudence le per-
dit. Son accent bernois d'abord. Puis on
s'étonna de ce soldat américain qui ne
mâchait pas de chewing-gum et ne re-
j oignait jamais son unité alors que ses
compagnons ne resten t au maximum que
deux jours. On l'interrogea. Il se troubla,
répondit de travers et fut pincé 1

Auj ourd'hui , il médite sur la proximité
douloureuse de la roche Tarpéïenne et du
Capitole...

Autrement dit du chemin rapide qui
conduit du bar au violon !

Telle fut l'aventure de « Gottlieb en
kaki » dont mon ami Rodo, — qui si-
gne d'un nom grec mais sans changer
d'uniforme — disait fort ju stement dans
la « Tribune » : « Il n empêche que dans
cette navrante histoire, illustrant si bien
les injustes maux cardiaques dits enr
fants de la libre Helvétie de sexe mas-
culin, il y a des circonstances si nette-
ment sentimentales qu 'elles m'en parais-
sent atténuantes. Messieurs les jurés ap-
précieront et comme ils sont hommes et
Suisses, i) se pourrait que la cause de
Gottlieb ne fût pas désespérée du tout ! »

C'est ce que je pense aussi. Car celles
qui méritent le plus d'être punies sont
bel et bien les « innocentes » bergères
qui , malgré l'accen t et à cause du kaki ,
prirent notre Bernois trop roublard pour
un Américain 1

Le père Piquerez.



Travail à domicile
est demandé par dame active.
— Ecrire sous chiifre A. S.
11852 au bureau de L'Im-
partiaL 11852

Travail à domicile
est demandé par jeune dame
— S'adresser au bureau de
L'Impartial. 11879

Pneus r^iGiieiin.
Encore quelques vélos neufs ,
homme, dame, en livraison ,
équipés avec pneus Miche-
lin , ainsi que quelques beaux
vélos occasion et une remor-
que cédée à 80 fr., sont à
vendre. — Liechti , 25, Hô-
tel-de-Ville. 12007

A vendre l „tTn;
banc de menuisier, des ou-
tils, 1 berceau. — S'adresser
à M. L. Stram, rue Fritz-
Courvoisier 35. 11757

UUltal w est à vendre.
— S'adresser chez Monsieur
B. Zanoni , professeur,
rue du ler Mars 12a. 11881

A vendre sar*
complet, 1 couch , 3 lits turcs ,
2 fauteuils , 2 buffets de cui-
sine, 2 machines à écrire « Ja-
py et Yosh», 1 bureau, 1 ar-
moire 2 portes , 2 lustres en
fer forgé, 3 petites bibliothè-
ques, 1 régulateur, 1 paravent ,
chaises, tabourets , crosses, 1
poussette, 2 lampadaires, le
tout en excellent état —
S'adresser à M. Robert , rue
du Parc 17. Tél. 2.24.60. 11924

On demande B acheter
d'occasion, une bonne ma-
chine à coudre. — Offres
avec prix et marque sous
chiffre K. O. 11887 au bu-
reau de L'Impartial.

Occasions. A3 ap !"
relis Philips revisés et ga-
rantis, prix très Intéressants.
— Continental, rue du Mar-
ché 6. 11954

A VSIi îïi w avec mate-
las, ainsi que 2 fauteuils rem-
bourrés, un tap is milieu 200X
300, articles neuls, mais bas
prix.— Continental , Marché 6.
Ramontages des barillets
sont entrepris à domicile. —
S'adresser sous chiffre ML F.
1t99S au bureau de L'Im-
partial 11998

On demande %%.£?£.
sonne de toute moralité ayant
certificats. Eventuellement
peut coucher chez elle. —
Offres écrites sous chiffre
O. W. 11873 au bureau de
L'Impartial 

Employée de bureau p ™
respondance française, alle-
mande et comptabilité serait
engagée pour quelques heu-
res par jour. — Adresser offre
sous chiffre J. H. 11896 au
bureau de L'Impartial. 1189€

Jeune fille nêSS
Cercle privé, pour aider au
ménage et au commerce. —
Ecrire sous chiffre D. G.
11922 au bureau de L'Im-
partial 

fllIUliifW"! P°ur Petits mon"UUVI ICI CO tages, propre s et
faciles, en atelier , sont de-
mandées par M. Liechti, rue
de la Paix 101. 11921

Nettoyages. P
p

r7°e
ntne

coTs:
ciencieuse est demandée une
fois par semaine pour net-
toyages de locaux industriels.
— Sadresser au bureau de
L'Impartial 12013

PnmfflP marlé. robuste , de-
nUINIIIC mande place d'aide
mécanicien, manœuvre, con-
cierge ou commissionnaire.
Certificats à disposition. —
Ecrire sous chiffre M.Z.11936
au bureau de L'Impartial.

Demoiselle ^nce
0,uf

terèsco
a
n
û

courant des travaux de mé-
nage soigné, cherche jour-
nées régulières, évent., place
au mois, avec possibilité de
rentrer chez elle le soir. Cer-
tificats et références. — Ecri-
re sous chiffre» P. M. 11905
au bureau de L'Impartial.

Femme de ménage chcehe
heures régulières, entretien
de bureau. — Offres sous
chiffre P. D. 11876 au bu-
reau de L'Impartial 

j eUne nlie consciencieuse
cherche place dans fabrique.
— Faire offres écrites sous
chiffre A. B. 11997 au bu-
reau de L'Impartial. 11997

A lnilPP P'gnon de 3 cham"lutlDl bres, cuisine, vesti-
bule, WC Intérieurs, préfé-
rence sera donnée aux per-
sonnes pouvant s'occuper
d'un petit service de concier-
gerie, — S'adresser Paix 45,
au ler étage à droite. 1197e

fil inmllPP A louer pour la tin
UlldlllUI C du mois une belle
chambre meublée avec eau
courante. — S'adresser Place
Neuve 8, 2me étage. 11944

niiamlii io meublée est à
UlldlllUI G louer à Monsieur
d'ordre. — S'adresser Numa-
Droz lll.au ler étage, droite.

Pousse-pousse bejfreùeme0n
parfait état est à vendre. —
S'adresser Progrès 121, 1er
étage à droite. 12000

A UOnHnp " P°usse " pousse,
VcllUI B l charrette, de

poupée, 1 cadre avec treillis
vert 100X150 oui. pour fenêtre
1 lit cage veml blanc, 2 petites
chaises d'enfant, 1 bols do Ht
et 2 chaises, l luge -Davos»
pour eniant. — S'adresser au
bureau de L'Impartial 11996

Vélo de dame X V™ *?-
trique , courant 220 volts, sont
demandés. — Ecrire sous
chiffre P. C. 12015 au bu-
reau de L'Impartial.

PntflflPP On cherche a ache-
ruidlj cl ter potager à gaz
de bois, à défaut potager com-
biné bois et gaz. - S'adresser
Charrière 82, lergauche. 11993
Pairminn serait acheteurUdmpiny d>une tente 3
places, avec matériel. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
parlial. 11947

Occasion unique 4cS;,er
et potager combiné , le tout à
l'état de neuf , sont à vendre.
Urgent — S'adresser rue du
Progrès 99, au pignon. 11989

A VendPe .Hercule» diato-
nique , 4 demi tons, une paire
souliers football No 42, le tout
en parfait état. — S'adresser
Cernll Antoine 19, rez-de-
chaussée gauche. 11974

A linnHno radio courant con-
VBIIUrc tinu 155 V., 5 lam-

pes, 70.- fr. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. H897

Chambre à coucher
superbe , deux lits, moderne,
à vendre cause départ , con-
viendrait pour fiancés. Reven-
deur s'abstenir. Magnifique
occasion. Urgent. — S'adr.
au bur. de L'Impartial 11848

PnilO Ont+û à vendre, à l'é-
rUUd dCllC tat de neuf , gre-
nat. — S'adresser Bulles 1 a,
plainpied (Jérusalem). 11893

A upnrinp un vél° d'occa-
VGIIUI  C gion avec pneus

de course, en bon état. —
S'adresser rue Jacob-Rrand t
79, au ler étage, à gauche.

11797

A UOnHn p 1 pousse-pousse,
• Cllul 0 i chaise et 1 parc

d'enfant , 1 divan-lit, le tout
en parfait état. — S'adresser
Léopold-Robert 51a, au 2me
étage. 11937

A l/onrinp une Poussette etVoilure un Youpa-la à
l'état de neuf. — S'adresser
rue du Crêt 10, au plain-pied
à droite, dès 19 h. 11954

A UOntltip un potager émaillé
ÏBIIUI C blanc, 2 trous en

bon état , ainsi qu'an vélo
d'homme.pneus d'avant guer-
re. — S'adresser au bureau
de L'Imparlial. 12001

Femme de chambre
capable est demandée pour
début septembre ou date à
convenir. Références dési-
rées. Bons gages. — S'adres-
ser au bureau de L'Impar-
tial 11883

Femi dé ménage
est demandée pour les après-
midi par ménage soigné. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial 11899

Jeune femme
disposant des après-midi, trou-
verait bonne place pour faire
les travaux d'un ménage soi-
gné. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 11900

Pïerriste
expérimenté, cherche place
de visiteur. — Faire offres
écrites sous chiffre L. G.
11894 au bureau de L'Im -
partial.

Ecole de mécanique el d'Bleclricilé, Sle - croix
Mise au concours d'une place de

technicien électricien
Pour enseigner: les mathématiques élémentaires, l'électro-technique et trava ux de
laboratoire, mécanique, physique, technologie, dessin, etc.
Conditions: nationalité suisse, avoir plusieurs années de prati que, âge maximum
35 ans. Entrée en fonctions le 1er novembre 1945. Demander le cahier des charges
à la direction de l'Ecole , Ste-Croix.
Envoyer offres manuscrites, curriculum vitae et photographie au Département de
l'Instruction publique et des Cultes (serv. enseign. second.) à Lausanne, jusqu 'au
31 août 1945. ' AS 15898 L 11911

Technicien
Technicien mécanicien diplômé ayant
quelques années de pratique dans la
construction de machines-outils moyen-
nes et petites, outillages, posages etc.,
cherche place à La Chaux-de-Fonds
ou au Locle pour époque à convenir.
Faire offres sous chiffre Z. H. 11850
au bureau de L'ImpartiaL 11850

Régleuses
plats

Acheveurs
connaissant la mise en marche

pour grandes pièces
sont demandés  de
préférence en fabri-
que. — S'adresser au s
bur. de L'Impartial.

ra ï] Société Suisse des Commerçants
a pt section de La Chaux-de-Fonds

© Ouverture des Cours
V O JJ Exercice 1945-1946

^^LzD-J^^ Cours du Jour : Lundi 3 sept. 1940
Cours du soir: Lundi 10 sept. 1945

Durée des cours du soir: 2 h. par semaine jusqu'au 27 avril 1946

Cours commerciaux et cours de langues de tous
les degrés. Français, français pour étrangers, allemand, ita-
lien , anglais, espagnol, russe. Comptabilité. Sténographie,
dactylographie, cours pratiques combinés, sténotypie Grand-
jean, sténo-adaptation, etc.

Les cours de sténographie (théorie et entraînement) sont
donnés en collaboration avec l'Association sténographique
Aimé Paris.

Cours supérieurs de comptabilité et de droit
commercial pour les employés adultes, chefs de maisons,
candidats aux diplômes fédéraux de « chefs comptables »
«employés d'assurances» «employés de banque» «détail-
lants ». Cours spéciaux de préparation aux examens de « chefs
correspondants», de « sténo-dactylographes commerciaux ».

Cours conférences : suivant avis ultérieur.
Clubs de langues: gratuits pour les sociétaires.

Inscriptions pour les cours du soir au Secré-
tariat de la Société, Parc 69, ler étage, lundi 27 et mer-
credi 29 août de 20 à 21 heures.

Prix des cours :
I Finance de garantie Fr. 6.— par élève.

Membres de la Société Non membres
Cours ordinaires Fr. 7.50 25.— par cours.
Cours supérieurs de comptabilité et de

droit commercial . . . Fr. 10.— 30.— par cours.
La garantie et l'écolage se paient lors de l'ins-

cription.
Finance supplémentaire pour toute Inscription tardive.
Les personnes qui désirent se faire recevoir de la Société

des Commerçants pourront obtenir tous renseignements au
Secrétariat
11992 P 4393N LA COMMISSION DES COURS.

Pèlerines loden
(Pure laine)

Dames, Messieurs, Fillettes, Garçons

W^UVEAUT^S
_£ *t c£tiv*»K-Z>*-_tf n*eCt

LÛO P O U D - R Û O f l f t T . OO

On cherche pour Genève :

Empiété®
très qualifiée pour diriger Dépar-
tement Exportation d'une impor-
tante maison d'horlogerie,

Connaissances, français, allemand et anglais
exigées, poste important et d'avenir. Seules
personnes ayant prati que dans la branche
horlogère sont priées de faire offres sous
chiffre 90253 X, â PllUUCltaS, Genôve. 11986

Fabrique de cadrans métal cherche

jeune homme
pour être mis au courant du dorage.

Même adresse

ouvrières
pour différents travaux. 11964

S'adresser Soldanelle S. A., Prés.-Wilson 5.

Jeune homme
honnête et consciencieux, serait
engagé pour service de nuit
Casier judiciaire exigé. S'adres-
ser au Bureau de Sécurité Pro-
menade 2, de 14 h. à 20 h. 11967

E. Paillard & Cie, s. a., Ste-Croix
cherche pour son

D 

service des études
électriques un

ESS INATEUR
I ECHNI QUE

qualifié, ayant si possible
quelques années d'expé-

rience. S i t u a t i o n  stable.
Adresser offres manuscrites

avec curriculum vitae , photo
et réiérences. 11982

AiJe-
monfeur

est cherché

Siegrist « Co.
Hirondelles 12•L'Impartial est lu partout et p a r  tons*

Billard
avec tous les accessoires. Superbe occasion à l'état
de neuf. Prix très avantageux. — S'adresser sous
chiffre OFA 7394 L, A Orell Fussll-Annonces,
Lausanne. AS 20598 L 11983

On cherche à acheter

Appareil
de projection
pour Dias5x5. — Offres sous
chiffre R. S. 12011 au bu-
reau de L'ImpartiaL

f^
mmJ Jj npoJubanb l m̂

Pour un ressemelage de qualité, dans les
2 à 3 jours et bon marché, semelles et talons

Dames .... Fr. 6.50
Messieurs .. Fr. e.—

il n'y a qu 'une adresse :

Motte
Léopold-Robert 57

Spécialité : Ressemelage
caoutchouc

Réparations de chaussures
de toutes provenances. 11949

; M
-̂  i*Énfi&. lllllilll

Radion lave p lus blanc! La mousse Radion ,
extraordinairement active et douce , prodigue
au linge fraîcheur et fin arôme et cet éclatant
blanc-Radion si connu. Pas étonnant si Radion
est exi gé de plus en plus. Malheureusement
pour l 'instant , nos contingents sont loin do
suffire à l'affluence énorme des demandes.
SI vous ne recevez que peu de Radion ,
utilisez-le avant tout pour ie linge blanc

RADION
Bave plus blanctoiti de dompta

bien au courant des calibres Valjoux.
•i.

Hodop [Oilet rrjr;̂ ;
mécanismes de chronographes.

UPfî f]  HO au courant des travaux de bureau
! i CilljUllIlu et disposant de ses après-midi.

trouveraient places stables. — S'a-
dresser à Chronographes et montres

11534 IKO, M. Qeorges-Ed. Maire, Parc 27.

ON CHERCHE
pour le 1er septembre

horloaer-
rhabiileur

à Zurich, pour grandes et petites montres. — Seul ouvrlei
expérimenté et indépendant peut s'adresser avec déclara'
tlon de références, prétentions de salaire et photo sous
chiffre SA 55 Z, aux Annonces Suisses SA., Zurich,

est demandé de suite,
Place stable. — Adres-
ser offres à M. Mar»
liai Reuse, menui-
sier, Fleurier. 11985

On demande une

PERSOU
de confiance, pouvant
s'occuper quelques heu-
res le malin d'un

ménage
de 2 personnes.

S'adresser 11886

Aux Arcades

Vous qui aimez le

TESSIN
offrez  à l' a p é r o .. .

¦

Pour le canton : W. Rauss -Vins, Le Locle. 11909

Liste des nouveaux abonnés aii féléutiOQe
_ Groupe des Montagnes
r* . (à découper et à conserver)

Cette rubrique est réservée aux abonnés dont le nu-
7 méro ne figure pas encore dans la « Liste officielle »

ANDRIÉ , Fernand, cordonnier, 8 rue du
Parc, La Chaux-de-Fonds 2 17 21

ARRIGO, Marcel (-Buohain), café-épi-
cerie, 19 Bourg-dessous, Les Brenets .. 3 30 95

BRANDT , René, représentant, 20 rue du
Parc, La Chaux-de-Fonds 2 45 24

CAFÉ DE LA JALUSE, Ch. Gira rd,
14 rue Jaluse, Le Locle 3 10 23

CAFÉ PETIT-SOMMARTEL , rest. E.
Buchs, Le Sommartel 3 17 26

COURVOISIER , Ali , termineur, 73 rue
du Temple-Allemand, La Chaux-de-Fds 2 41 90

COUTURE GERMAINE , 172 rue du Nord,
La Chàux-de-Fonds 2 23 59

FARINE FRÈRES, polissages, Renan ... 8 21 18
FAVRE, André, président du Ski-Club,

21 rue Numa-Droz , La Chaux-de-Fonds 2 26 57
GILGEN , Léa Mme, 2 Place Hôtel-de-

Ville , La Chaux-de-Fonds 2 31 98
GRANDJEAN , Eric, graveur de lettres, '

3 rue de la Ronde, La Chaux-de-Fonds 2 36 03
GUNTERT , René, pompes funèbres, 5

rue du Nord , La Chaux-de-Fonds 2 20 23
HOTEL DU GRAND SOMMARTEL, rest

Alt. Haldimann, Le Sommartel 3 17 27
MEISTRE , Charles, dit Blondel , épie-

primeurs, 11 Bel-Air, La Chaux-de-Fds 2 28 44
MERONI , Jean, chantier, rue du Midi,

Le Locle 3 18 60
OSWALD, Willy, radio, 17 rue des Tou-

relles, La Chaux-de-Fonds 2 18 88
PELLATON , Georges (-Rlckly), tech.-

horloger, 27a Citadelle, Les Ponts-de-
Martel 3 72 31

. ROBERT, René, tourbier, Les Ponts-de-
Martel 3 72 27

ROBERT-TISSOT, Charles Mme, 13
rue A.-M. Piaget, La Chaux-de-Fonds.. 2 41 23

ROUDOLF, Georges, ferbl., inst. sanit,
chauff., appart. 51 rue Envers, Le Locle 3 18 32

RUFENER , Edm. (-Mailleter), boul .-pà-
tlsserie, 2 rue de la Boucherie, La Ch.-
de-Fonds 2 27 92

SCHNEIDER , Albert, Scierie du Creux,
67 Gd'Rue, Les Ponts-de-Martel 3 72 29

SOCIÉTÉ DE TIR DES ARMES-RÉU-
NIES, Ferme «La Bruyère », 12 Eplatu-
res Grise, La Chaux-de-Fonds 2 32 03

STEINMANN , Jean, 34 Recorne, La
Chaux-de-Fonds : 2 24 01

STRAHM , Théophile, tricotages à la
machine, Renan 8 21 62

VON ARX A. a Cie, constr. mécan., 8
rue du Progrès, La Chaux-de-Fonds .. . 2 19 77

WALTHER , Oscar; commis, 22 rue de la
Charrière, La Chaux-de-Fonds 2 48 89

Pour chercher vos numéros, n'utilisez que les listes
officielles des abonnés au téléphone I, II ou III. 10222



La politique européenne de la Grande-Bretagne
Un grand discours du nouveau chef du Foreign Office

(Suite et f in)
Le souci de l'avenir de l'Europe ap-

laraît tout au long du discours mi-
nistériel. M. Bevin est conscient de la
p rédominance actuelle des p roblèmes
économiques : « La reconstruction éco-
lomique du monde doit être le p re-
nier p rincipe de la politiqu e étrangè-
re ». Et Dieu sait que les pro blèmes
économiques'pri ment en Europe . Mais
U aj oute que si la crise doit être maî-
trisée dans un délai d'ailleurs assez
long, « il faudra que tous les peuples
îe remettent au travail ».

Un grand désir d'apaisement paraît
dominer le chef de la politique étran-
gère anglaise. Il laisse entendre, en
p arf ait  accord avec MM . Churchill et
Eden qui, n'étant p lus en f onctions,
ont pu s'exprimer plus nettement , que
la f ixation des f rontières occidentales
de la Pologne p ourrait être une er-
reur. Il a soin de réserver l'avenir :
« La question de la région f uture de
la Pologne doit être réglée à la Con-
f érence de la Paix ». M. Eden pré-
cisa, dans la suite des débats , que la
f rontière occidentale polonaise avait
été f ixée trop à l'ouest , comme la
f rontière orientale le f ut  trop à Vest
ap rès la première guerre mondia le.
M. Churchill avait déjà dit dans son
discours aux Communes du 16 août :
« A mon avis, la f r ontière occidentale
provisoir e de la Pologne, qui accorde
à celle-ci un quart des terrains de
culture allemande, n'est pas un bon
présage p our l 'Europe. Je crois qu'une
f aute a été commise en ce sens que
l'on a été beaucoup trop loin quant
à ce qui était nécessaire ou p rop or-
tionné ».

Nous avions exprimé les mêmes in-
quiétudes au lendemain de Potsdam,
de même qu'en oe qui concerne les
transferts massifs de populati on que
nous continuerons touj ours à considé-
rer comme des moyens inhumains et
brutaux, dignes peut-être des nazis
mais non des pays disant s'inspirer
de .la dignité humaine et de l'idéal dé-
mocratique. Ces choses doivent être
dites et répétées.

M . Bevin paraît f aire grande con-
f iance à l 'Italie . Il la voit déjà comme
un Etat rétabli « sur la base d'élec-

tions et avec un gouvernement parle-
mentaire ». // n'a pa s l 'intention — ce
qui est p arf aitement juste — de traiter
le problèm e italien comme si Musso-
lini et sa politique existaient encore.

Quant à l 'Espagne , malgré l'hosti-
lité ouverte des milieux de gauche
contre le régime f ranquiste, le gou-
vernement travailliste déclare ne pas
vouloir prendre « une mesure quelcon-
que p ropre à provoquer ou encoura-
ger la guerre civile dans ce p ays ».

Le chef du Foreign Of f i ce  ne dé-
sesp ère p as de voir un jour extirpé des
Allemands l'espr it belliqueux. Ce p ro-
blême est l'un des p roblèmes discutés
auj ourd 'hui. Je p ense p our ma pa rt que
la nature humaine est toujours perf ec-
tible et que, par conséquent , il ne f aut
j amais dire : « Rien à f aire » . Il est
bien évident que le jou r où le p eup le
allemand « changerait son f usil d 'ép au-
le » — l'épaule de la p aix — il exis-
terait alors, comme le dit M . Bevin,
des « p ossibilités d'unir l'Europe ».

Et cela nous amené à souligner
l'importance particulière des paroles
du ministre concernant la France,
cette puissance appelée, malgré tout
02 que l'on peut dire , à j ouer un rôle
primordial dans l'Europe de demain.
Plusieurs manif estations — notam-
ment le télégramme de George VI au
général de Gaulle ap rès la cap itulation
du Jap on — ont laissé prévoir des né-
gociations pr ochaines entre Paris et
Londres en vue de la conclusion d'ac-
cords p lus étroits. C'est bien ce qu'a
conf irmé M. Bevin. Le sens « euro-
pé en® de tout son discours ressort
encore de ce passag e concernant la
France : « Arriver à une comp réhen-
sion plus claire et plu s étroite, afin
que nous puissions contribuer non seu-
lement à l'économie mais aussi à la
stabilité de l'Europe dans son ensem-
ble ».

Il y a beaucoup d' autres choses a
retenir du discours de M. Bevin, Il
m'a paru intéressant de relever d'abord
une des tendances les p lus signif ica-
tives de la p olitique étrangère britan-
nique sous un gouvernement travail-
liste.

Pierre GIRARD.

L'actualité suisse
La bagarre de Villars

Le tenancier, un civil et un gendarme
firent usage de leurs armes

au cours de la bagarre
AIGLE, 23. — La police cantonale

communique que l'enquête s'est pour-
suivie toute la j ournée de mercredi.
Trois membres de la mission soviéti-
que en Suisse ont été autorisés à sui-
vre les opérations.
• L'affaire est embrouillée. Plusieurs
personnes : des internés russes, dos
civils de la localité ont pris part à di-
vers incidents qui se sont succédés
pendant la soirée de mardi.

Quoi qu'il en soit , des coups de feu
ont été tirés par le tenancier, j )ar un
civil et par un gendarme attaqué par
plusieurs internés à coups de pierres
et de bouteilles.

L'autopsie de la victime a été faite
mercredi matin. Elle sera suivie d'une
expertise technique. En attendant, il
faut se garder de porter un j ugement
sur cette affaire .

Agression à main armée
dans une bij outerie de Genève

GENEVE, 23. — Mercredi matin ,
vers 8 h. 30, une vendeuse de la bi-
j outerie Imhof , au passage des Lions,
recevait un individu d'allure suspecte,
qui lui demanda voir des bj ioux. Sou-
dain celui-ci, qui tenait une broche
ornée de diamants, d'une valeur de
10.000 francs, braqua un pistolet au-
tomatique sur la vendeuse.

Faisant preuve de sang-froid, cette
dernière frappa son agresseur au bras
et appela au secours. Lâchant la bro-
che dans le magasin, le vol eur prit
la fuite , mais ne tarda pas à être ar-
rêté. Il s'agit d'un nommé Sigrist , 21
ans, manoeuvre.

Grave collision à Zurich
entre deux trams et un camion. —

Quatre personnes sont gravement
blessées

ZURICH. 23. — Un grave accident
de la circulation s'est produit à Zu-
rich, mercredi peu avant midi.

Un camion chargé de briques, rou-
lant à côté d'une rame de tram , vou-
lant éviter un cycliste , est entré en
contact avec le tram et a été repous-
sé de côté. Au même moment, un au-
tre tram arrivait en sens inverse et
le camion a été coincé entre les deux
convois et gravement endommagé.

Dans la cabine du camion se trou-
vaient trois personnes et un manoeu-
vre qui , étant assis sur le chargement
de briques, a été proj eté sur la chaus-
sée.

Les quatre malheureux ont dû être
conduits à l'hôpital . Le chauffeur avec
des coupures et un ébranlement du
cerveau, un j eune homme de 19 ans
et un garçonnet de 8 ans avec des
fractures du crâne et le manoeuvre
avec plusieurs côtes cassées. Des
voyageurs du tram, deux femmes ont
un ébranlement du cerveau et une des
blessures au pied Après avoir été soi-
gnés , ces dernières ont pu regagner
leur domicile.

Une digue de la fonder se rompt
provoquant un important glissement

de terrain et des inondations.
Deux morts.

FRUTIGEN , 23. — Mercredi après-
midi vers 16 heures, un glissement de
terrain s'est produit sur la rive gau-
che de la Kander. II comprend 5 mille
m3 de matériaux. Deux maisons ont
été ensevelies. L'une n'était pas ha-
bitée. Les époux Holzer et 2 enfants
vivaient dans l'autre maison. Mme
Holzer et un enfant sont restés sous
les décombres.

L'éboulement a entravé le cours de
la Kander. De grandes inondations se
sont produites dans la vallée. La route
cantonale a été recouverte par en-
droits.

Accident d'aviation au Valais
SION, 23. — Un accident d'aviation

s'est produit mercredi après-midi à
Châteauneuf. En décollant, un avion a
fauché plusieurs pylônes, dont un de
la ligne CFF, et est venu se jeter con-
tre un hangar. L'aviateu r est indemne,
mais les dégâts sont importants. L'a-
vion est complètemen t en miettes.

Gratitude américaine à l'égard
de la Suisse

BERNE, 23. — Le gouvernement
des Etats-Unis a chargé lie ministre
d'Amérique à Berne de transmettre au
Département politique ses remercie-
ments et l'expression de sa reconnais-
sance pour son entremise rapide et
efficace à l'occasion de la capitula-
tion du Japon . Ces remerciements s'a-
dressent également à la légation de
Suisse à Washington,

Chronioue neuchâteloise
La nouvelle loi fiscale

neuchâteloise
va être soumise au Grand Conseil
Ce n 'est un secret pour personne que la

législation fiscale neucliâteloise , qui date
de 1903. a souvent été l'obj et de criti ques
ausi bien dans les milieux économiques
que dans certains bureaux du fisc. On de-
mandait depuis longtemps qu 'elle fût mo-
difiée , de nombreux textes de lois com-
plémentaires devant être consultés pour
que 1a loi initiale pût être interprétée
exactement.

Sur l'initiative du chef des finances can-
tonales lui-même , un proj et de revision
a été étudié par les organes des contri-
butions. Il est maintenant au point et sera
sans doute présenté prochainement au
Grand Conseil avant d'être soumis au peu-
ple si le référendum est demandé. Le pro-
j et en question se propose de modifier
i' assiette de l'impôt, d'établir un tarif de
contributions directes mieux équilibré , d'u-
ne part sur le revenu , d autre part sur la
fortune , de réaliser une procédure de taxa-
tion uni que pour les impositions fédérales ,
cantonales et communales. La détermina-
tion d'une taxation uni que , notamment ,
rendra service aux contribuables , tout en
demeurant spécifiquemen t neuchâteloises.

Quant à l'impôt sur le revenu , il portera
sur la totalité de celui-ci. Y seront englo-
bés le produit du travail , le salaire , le re-
venu des capitaux , les locations d'immeu-
bles, les rentes , retraites , pensions , etc.,
ce qui permettra d'imposer plus fortement
les fortunes à forts revenus et d'épargner
quelque peu les cap itaux investis dans les
placements de peu de rapport. L'impôt sur
la fortune se calculera pour les immeubles
selon l'estimation cadastrale ; le bétail se-
lon sa valeur vénale ; les actions neuchâ-
teloises à leur valeur nominale ; les as-
surances incendie à raison de 50 pour cent
moins 5000 francs alors que ,, maintenant ,
on ne peut déduir e que 2000 francs.

La Chaujc-de-Fonds
1«f LA POLICE CANTONALE A
OPERE DE NOMBREUSES ARRES-
TATIONS. — PLUSIEURS VO-

LEURS SONT SOUS LES
VERROUS

Plusieurs enquêtes serrées menées
par la police cantonale ont abouti ces
derniers temps à l'arrestation des au-
teus de vols qui avaient ému l' opinion
l'an dernier et cette année.

Ainsi. 3 délinquants , B. W., 18 ans,
B. R., 24 ans, et N. R., 17 ans. ont
avoué avoir cambriol é la scierie l'Hé-
ritier, le Stand des Armes-Réun ies
et plusieurs chalets de week-end, no-
tamment à Pouillllerel.

A la suite d'un vol à l'Orphelinat
communal , on a procédé à l'arresta-
tion de A. C, 20 ans, de W. O.. 17
ans, de T. C, 22 ans, et de R. E., 20
ans (une j eune fille.)

Une voleuse spécialisée dans le
cambriolage de magasins, fabriques et
appartements , qui a plus de 30 vols
sur la conscience , a été écrouée en la
personne de J. N., 38 ans.

Un vol de coupons de benzine et
d'espèces dans un garage de la ville
s'est vu expliqué pair l'arrestation
de D. F.. 18 ans.

Réd. — On remarquera certaine-
ment le jeun e âge de la plupar t des
délinquants. A part l'ayant-dernière,
ils oscillent entre 17 et 24 ans, et
l'âge moyen ne va pas au delà de 20
ans, à peine une maj orité. Ce fait est
certes inquiétan t, et prouve que les
«mauvaises compagnies» et leur in-
fluence désastreuse sur les j eunes
gens, tan t craintes par nos pères , ne
sont pas am vain mot, loin de là. Il
sera bon aussi aue les offices péni-
tentiaires où seron t envoyés d'aussi
j eunes condamnés songent à leurs
devoirs de rééducation , afin de cor-
riger — plutôt que de punir simple-
ment ces j eunes gens — et de les re-
mettre sur le droit chemin.

Prix de détail maxima des légumes
fixés par l'Office fiduciaire neu-

châtelois, valables dès le
21 août 1945 Jusqu 'à

nouvel avis
Carottes , 30 et le paquet ; carottes , 50-

55 et le kilo ; choux-fleurs parés, 2me
qualité , fr. 1.30 le kilo ; choux blancs , 80
et le kilo ; choux rouges , 90- et le kilo ,
choux Marcel in , 90 et le kilo ; chouxipom-
mes parés, 95 et le kilo ; concombres de
pleine terre , fr. 1.10 le kilo ; côtes de
bettes . 55 et le kilo ; courgettes , jusqu 'à
350 grammes, fr. 1.20 le kilo ; courgettes
de 350 gr. 1500 gr., 80 et le kilo ; courget-
tes de plus de 1500 gr., 40 et le kilo ;
haricots première qualité , fr. 1.35 le kilo ;
haricots deuxième qualité , fr. 1.05 le kilo ;
oignons de 3,5 à 7,5 cm. de diamètre , 70
et le kilo ; romaine, 75 et le kilo ; salade
pommée et scarole, fr. 1.20 le kilo ; toma-
tes de toutes provenances , fr. 1.05 le kilo ;
pommes de terre nouvelles, 34-35 et le
kilo, selon la variété.

Champignons : chanterelles , fr. 4.30 le
kilo , 60 et le 100 gr. ; bolets , fr. 4.80 le
kg., 80-90 et les 100 gr. ; lactaires déli-
cieux , fr. 3 le kilo . 35-40 et les 100 gr.

Ces prix s'entendent pour les légumes de
première qualité , conformes aux pres-
criptions de l'Union suisse du légume. Pour
la marchandise de qualité inférieure , ces
prix doivent être réduits en conséquence.

Hautes études.
Nous apprenons que M. Bernard Pri-

mault , fils du pasteur P. Primault et ancien
élève de notre Gymnase, vient d'obtenir le
titre d'ingénieur forestier de l'Ecole po-
lytechni que fédérale de Zurich.

Nos félicitations.
Deux vélos se rencontrent

Hier à 9 h. 30, à l'intersection des
rues du Progrès et du Balancier , un
vélo descendant cette dernière rue
est venu se jeter contre un autre , qui
suivait tranquillemen t la rue du Pro-
grès. Ce dernier cycliste fut relevé
portant des contusions au visage. Il
s'est rendu lui-même chez le médecin.
Dégâts matériels peu importants aux
deux véhicules.
Concert public.

Ce soir , dès 20 h. 30, la musique Les
Armes-Réunies donnera un concert au Parc
des Crêtets.

A l'extérieur
La Charte des Nations Unies

mise en discussion aux Communes
LONDRES, 23. — Reuter. — M. At-

tlee a ouvert, mercredi aux Commu-
nes, le débat sur la charte des Nations
Unies. Il avait devant les yeux la bom-
be atomique lorsqu 'il déclara :

« Chacun de nous se rend compte
que nous avons à choisir maintenant
entre la collaboration du monde et sa
destruction. Conscients dis réalités de
la guerre que nous avons maintenant
derrière nous, et des possibilités que
peut nous réserver l'avenir, j e re-
commande auj ourd'hui à la Chambre
d'accepter et de ratifier la charte des
Nations Unies ».

M. Attlee a dit en outre que les dé-
bats les plus critiques de la conféren-
oj de San Francisco ont eu pour obj et
les droits des petites nations. Le suc-
cès de la nouvelle organisation ne dé-
pendra pas tant de l'acceptation rigou-
reuse des moindres détails que de l'es-
prit dans lequel on travaillera.

Si une grande puissance ne veut pas
respecter les principes de la Charte,
aucune disposition couchée sur le pa-
pier ne saurait l'y contraindre.

M. Eden reconnaît que des fautes
ont été faites à la S. d. N, La nouvelle
Charte doit les éviter avec soin. Il
est vrai que les proj ets de la Charte
ont été établis par les grandes nations.
Aucun proj et humain , déclara M. Eden,
n'est parfait . Certaines modifications
ont été proposées par la Grande-Bre-
tagne et d'autres sont suggérées par
d'autres pays. Mais ils admettent qu'il
s'agit d' tina organisation viabl e et que
les nations sont récolues à travailler.

Le statut international de Tanger
sera rétabli

PARIS, 23. — Reuter. — La confé-
rence des quatre puissances qui se
tient actuellement à Paris pour éla-
borer le futur statut de Tanger est
arrivée à une entente dans les points
suivants :

1) Rétablissement d'un statut in-
ternational ; 2) convocation d'une
conférence internationale des puis-
sances signataires des actes d'Algésl-
ras, et cela dans le délai d'une demi-
année.

Quisling parle beaucoup et
gssticule trop...

OSLO, 23. — Reuter. — Quisling
qui a soigneusement préparé son sys-
tème de défense, paraissait en fort
mauvaise position lorsqu 'il se présen-
ta à l'audience de mercredi. Il por-
tait encore les traces de son choc
nerveux de mardi, à la suite des vio-
lentes altercations avec Ile procureur
général et le présiden t.

Au cours des débats, Quisling élève
la voix, gesticule et se comporte com-
me s'il était devant une assemblée
publique. Il indique comment il enten-
dait faire entrer la Norvège dans la
grandie communauté de race germa-
nique. Sa voix rappelle celle de son
grand maître « Hitler ».

« Les dernières années furent pour
moi un véritabl e cauchemar », dit-il .

Le président du tribunal D'invite au
calme. Il lui demande aussi de se
montrer moins prolixe.

Des navires américains arrivent
à Gênes

CHIASSO, 23. — Six navires amé-
ricains sont arrivés dans le port de
Gênes où ils commencent immédiate-
ment à décharger du charbon, du blé ,
des produits alimentaires etc. envoyés
par l'Amérique à l'Italie.

A LA SUITE DES TRAVAUX DE
CES DERNIERS JOURS LES CON-
DITIONS DU PORT SE SONT SEN-
SIBLEMENT AMELIOREES.

Mutinerie d'officiers et de soldats
en Iran

TEHERAN, 23. — Reuter. — Li pré-
sident du Conseil a annoncé qu 'une
quinzaine de soldats et un certain
nombre d'officiers persans se sont mu-
tinés dans le nord-est de la Perse. Ils
se sont emparés de deux camions mi-
litaires , de deux postes de radio et
d'une centaine de fusils, puis ont en-
trepris un raid contre un dépôt du
l'armée, où ils ont désarmé 120 dra-
gons, dont les officiers , dit-on , se se-
raient j oints aux mutins.

D'après un communiqué de l'état-
maj or général persan, sep t des émeu-
tiers ont été tués et 'deux faits prison-
niers. Une partie du matériel enlevé
a été récupérée.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre ré-

daction : elle n'engage p as le tournai.)
Ouverture' d'un cours de réadaptation

pour régleuses.
A la demande du Syndicat patronal des

producteurs de la montre et pour parer
au manque de régleuses dont souffre netre
région , les autorités du Technicum neu-
châtlois , division de La Chaux-de-Fonds,
sont disposées à ouvrir au plus vite un-
cours prati que de réadaptation.

Le programme d'enseignement , adapté
à chaque cas particulier , comprendra : le
posage des spiraux plats et Breguet avec
ou sans mise en marche , le coupage, ainsi
que la mise plat et rond des balanciers.

Les dames ou demoiselles qui désirent
suivre ce cours sont priées de s'inscrire
au Secrétariat du Technicum , rue du Pro-
grès 40, jusqu 'au lundi 3 septembre à midi ,
dernier délai.

Les formules d'inscription doivent être
faites sur formule spécial e que l'on peut
se procurer à l'Office du Travail (Collè-
ge de l'Abeille) ou au Secrétariat du Tech-
nicum , rue du Progrès 40.
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RADIO
JEUDI 23 AOUT

Sottens. — 7.15 Informations. Disques.
11.00 Emission commune. 12.15 Le quait
d'heure du sportif. 12.29 Heure. Deux bal-
lets de Delibes. 12.45 Informations. D'un
opéra à l'autre. 13.25 Disques. 17.00 Emis-
sion commune, 17.45 Communications. 17.50
Disques. 18.00 Dans le monde méconnu des
bêtes. 18.05 Disques. 18.15 La Quinzaine
littéraire. 18.40 Disques. 18.45 Le micro

'dans la vie. 19.00 Le disque nouveau. 19.15
Informations. Le programme de la soirée.
19.30 Le miroir du temps. 19.40 Airs d'o-
pérettes. 20.00 Notre feuilleton : Le Comte
de Monte-Cristo. 20.45 Entrée libre. 21.55
Bonaventure. 22.20 Informations.

Beromiinster. — 6.45 Informations. Pro-
gramme du j our. Disques. 11.00 Emission
commune. 11.30 Chansons de Sohubert.
11.45 Piano et violon. 12.05 Causerie. 12.15
Anecdotes musicales. 12.29 Heure. Infor-
mations. Concert varié. 13.10 Disques. 13.30
Pour les ménagères et les mères. 17.00
Emission commune. 17.50 Service d'infor-
mations pour les enfants. 17.50 L'heure
des enïaflts. 18.10 Jodel et accordéon . 18.25
Causerie. 18.45 Disques. 18.55 Communi-
qués. 19.00 Orchestre. 19.15 Causerie. 19.30
Informations. Disques. 20.15 Les vingt
minutes de casse-tête. 20.35 Opérette. 21.45Disques. 22.00 Informations. Concert va-rié.

CINEMA-MEMENTO
SCALA : Le rêve blanc , f .
CAPITULE : L'aigle blanc, v. 0.
EDEN : Lumières de Paris, f .
CORSO : Ce que Hitler n'avait p as p ré-

vu, v. 0.
METROPOLE : L'intrépide cavalier,

v. 0. : L'ombre qui f rappe , f .
REX : Mam'zelle Bonaparte , f .
t = parlé français. — ». o. = version

originale sous-titrée en français.
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/  circonstances, ayez re-
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Autour de l'Edition d'Art

Le Tessin des Pauvres
par Aldo Patocchi

(Aux Editions d'art Courvoisier, '
La Chaux-de-Fonds.)

Patocchi n'aime pas le Tessin de la
propagande, ni celui de la légende tou-
ristique. On ne veut souvent voir, en
ef f e t , de ce beau pays du sud, que
la luxurience et les couleurs, qu'une
espèce de prolongement des délices
méditerranéennes. On en oublie la ru-
desse, l 'âpreté , les lignes parf ois bru-
tales, le sol sec et si dur à travailler.
Le « dolce f arniente » des estivants
f ortunés a masqué à nos yeux le la-
beur souvent peu récompensé d'un
peuple que sa terre nourrit mal.

Ce n'est pas un hasard si l'artiste
le plus connu du Tessin est à cette
heure un graveur sur bois, et non un
peintre. La xylographi e est un art exi-
gent et qui se r ef u s e  aux f acilités va-
gues auxquelles une certaine peinture— mauvaise — du Tessin nous a ha-
bitués. Il y a du noir, il y  a du blanc :
c'est tout. Mais souvent en art la pau-
vreté des moyens se résoud en riches-
se, aux mains d'un artiste juste. Pa-
tocchi a une connaissance technique
du bois absolument parf aite, et use
souverainement des f acilités que son
habileté lui octroie. Son « Tessin des
pauvres » nous donne sept bois — ad-
mirablement reproduits, le bois ayant
avec l 'imprimerie des af f in i t é s  qui
lui donnent sa large éloquence — où
l'unité de sa vision du Tessin s'af f i r -
me sans rupture. Vision dramatique ,
où les blancs et les noirs s'entre-croi-
sent dans un rythme violent et qui
donne à ce Tessin abrup t et pe u connu
une sorte de brutalité contenue, en-
robée dans une compositio n curieuse-
ment resserrée sur elle-même.

C'est un Tessin tout p areil que cha-
que bois représente, une même histoi-
re en plusieurs tableaux, stylisée cer-
tes (voir « Clair de lune » où l'on re-
trouve le douanier Rousseau)  mais
comme f igée et immobilisée sur le
bois. C'est la nature qui l'emp orte, et
si l'on voulait compare r le «Tessin
des pauvres» à l'oeuvre gravé de
Félix Vallotton, on s'apercevrait que
c'est une toute autre histoire...

Alexandre Cingria, peintre,
mosaïste et verrier

par J.-B. Bouvier

(Aux Editions du Mont-Blanc, Genève.)

Depuis longtemps cette f orce de la
nature, ce peintre du gigantesque et
du tendre, ce sensuel et ce mystiqu e,
ce renaissant et ce moyen-âgeux, Ale-
xandre Cingria, artiste de Genève et
décorateur d 'églises, dont la puissan-
te carrure ôte le soleil à tant d'artis-
tes qui ne peuvent plus voir à travers
lui, attendait son biograph e ou son
apôtre. Il l'a trouvé en la personne
de M. J.-B. Bouvier, critique d'art et
admirateur du maître. Celui-ci vient
de lui consacrer un volume dé f ormât
royal, admirablement illustré de re-
productions en noir et en couleurs (qu e
pourrait-on dire de Cingria si on lui
ôte sa couleur?), livre que l 'Académie
f rançaise a honoré du prix Charles
Blanc. Distinction méritée, qui couron-
ne ausi bien l'oeuvre d% Cingria que
celle de Bouvier.

On a dit que l'oeuvre de Cingria
est de celles qui écrasent. C'est bien
un peu vrai, et on ne trouve pas tou-
jour s f acilement son chemin dans les
compositions de ce puissant créateur
de personnages, de rythmes, de cou-
leurs, de ce gaillard sans f rein qui
bouleverse tout ce qu'il saisit, qui pé-
nètre dans tous les genres et en re-
f a i t  l 'histoire. Il n'ign ore rien de ce
qui l'a pré cédé, il intègre tout à sa
vision personnelle, qui a toujou rs le
rythme de la colère. Mais quelle scien-
ce tout à coup dans tel de ses vitraux,
quelle majest é dans cette brillante
exposition de la royauté de Salomon,
quelle nouveauté mystique dans son
baptême du Christ ou dans sa Pluie
de roses ! Une illumination claudê-
liene enveloppe ce « Départ de Béré-
nice » tandis que Sainte Thérèse de
Lisieux trouve en lui le plu s humble
des portraitistes.

Une oeuvre aussi considérable ne
saurait se commenter en quelques li-
gnes. Il f allait pour le moins le beau
volume de Bouvier, qui a suivi les tra-
vaux de Cingria et f u t  saisi par lui
dès le début. Il les décrit et les com-
mente, comme entraîné pa s son sujet ,
avec une verve qui ne se dément pas,

I et une connaissance admirable de tous
I les aspects de l'art du peintre de Ge-
nève. Avec lui, on entre dans un véri-
table tourbillon, dont on sort écrasé
ou convaincu.

J.-M. N.

Iniip
eyliadre

Termineur demandé. -
S'adresser Case Posta-
le 10405. 12022

FAVàG
Fabrique d'appareils

électriques
S. A. Neuchâtel

engage

jeune horloger
complet

pour le montage et le régla-
ge d'horloges à piles et pour
se mettre au courant de
l'horlogerie électrique en gé-
néral. — Faire offres écrites
avec copies de certificats et
photographie. 11864

RETOUR
A TILLARY STREET
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CORNELL WOOLRICH

Ohiacun allait et venait dans
tous les ' sens, au gré de son humeur
ou de l'inspiration du moment. Heu-
reusement, les passants se montraient
plus accommodants que ceux des gran-
des artères modernes. Un coup de
coude dans les côtes, un coup de pied
sur le talon, ou un orteil écrasé, ne
provoquaient nullement un regard fu-
rieux et provocateur ; du reste, on ne
s'en excusait même pas. Bien au con-
traire, en demandant pardon , on au-
rait attiré sur soi une certaine méfian-
ce.

Il fallut à Townsend une bonne de-

mi-heure pour longer les trois blocs
d'immeubles qui le séparaient de Mon-
mouth Street. Arrivé à destination , il
traversa et commença à j ouer des
coudes sur le chemin du retour.

Lorsqu 'il se trouva à proximité de
Degrasse Street, l'encombrement avait
passablement diminué, bien que Tilla-
ry Street fût  encore très animée ; les
rues mal famées de cette catégorie ne
sont tout à fait désertes à aucune heu-
re du j our ni de la nuit.

Il retraversa, et, gagnant ce qu 'il
pouvait dorénavant appeler « son »
trottoir , il s'y arrêta pour se reposer
et tenter sa chance en demeurant im-
mobile.

Une démarche lente et traînarde est
touj ours plus fatigante qu 'un pas vif
et naturel. Celle qu 'il s'était imposée
durant ses pérégrinations l'avait for-
tement éprouvé. Toutefois , il devait
bien avouer que cette promenade avait
été infructueuse. Durant sa longue vi-
site d'inauguration à Tillary Street ,
son passage avait bien fait naître çà
et là un regard inquisiteur , mais il
devait admettre que ces coups d'oeil
n'avaient rien de personnel ni de spon-
tané et que ceux qui les avaient lancés
étaient sans doute simplement intri-
gués par l'étrangeté de son costume.

Celui-ci n'avait pourtant rien d'extra-
ordinaire ; mais, même après les ava-
tars et les fatigues de sa fuite noctur-
ne, il était encore trop correctement
vêtu pour le quartier. Il était d'ailleurs
difficile de déterminer à quoi tenait
ce désaccord entre sa mise et celle des
autres passants : il ne provenait pas
de la coupe ou du tissu de son vête-
ment. Il essaya, tout en marchant , de
corriger sa tenue, en prenant modèle
sur les types les plus communs de la
population masculine adulte qui dé-
ambulait autour de lui. Les détails
qu'il rectifia n'avaient rien de carac-
téristique : quelques notes au hasard
devaient contribuer à créer une im-
pression d'ensemble. Il déboutonna
son gilet qu 'il dissimula de façon à
laisser voir sa chemise par l'ouvertu-
re de son veston. Il s'arrangea pour
que sa cravate ne tombât pas aussi
droit et que sa chemise bouffât da-
vantage au-dessus du pantalon. Son
complet portait encore des traces
trop apparentes de repassage, mais
c'était un défaut que quelques jours de
négligence se chargeraient de corri-
ger.

Cependant, la nuit tombait et la rue
s'illuminait peu à peu. La lueur ver-
dâtre de l'éclairage au gaz filtrait par

la plupart des fenêtres, mais sur la
rue même, aux étalages et aux devan-
tures des magasins et des cafés, de
gigantesques globes électriques aveu-
glaient les passants. Tillary Street
prit presque un air de fête.

Townsend s'attarda encore quelque
temps, espérant vaguement'avoir plus
de chance après la tombée de la nuit
que pendant le jour. Comme un men-
diant qui demande la charité, il restait
là , quêtant l'aumône d'un souvenir.
Mais il lui semblait que plus il atten-
dait , moins on faisait attention à lui.

Finalement il se résigna à monter
dans sa chambre. Une fois le store le-
vé, les lumières venant d'en bas étaient
suffisamment violentes pour proj eter
dans la pièce la découpure de sa fenê-
tre en deux carrés dont l'un s'aplatis-
sait sur le plafond et l'autre se pla-
quait contre la muraille.

Assis sur le bord de son lit , il médi-
tait, avec abattement. Un instant, il
sentit son courage et sa détermination
l'abandonner, et il laissa retomber sa
tête sur sa poitrine. Il n 'est pas facile
de recommencer une vie à trente-deux
ans, surtout lorsqu 'elle est compromi-
se dès le début ! Mais cela ne dura
qu'une minute, il se redressa et se
ressaisit aussitôt.

Lorsque le magasin situé en face de
ses fenêtres ferma ses volets pour la
nuit, la chambre se trouva brusque-
ment plongée dans l'obscurité. Il au-
rait pu allumer le gaz, mais à quoi
bon ? qu 'avait-il à regarder ?

Il enleva ses chaussures, se déshabil-
la, et s'étendit, ramenant sur son
corps quelque chose qui semblait être
l'envers d'une toile de sac. Tillary
Street s'estompa peu à peu comme le
cliché d'une lanterne magique qu 'on
éteint.

Il était revenu bredouille de sa pre-
mière journée d'exploration dans le
passé ; encore et toujours, il errait en
tâtonnant dans la nuit.

CHAPITRE VIII

Le lendemain, il éprouva une cruelle
déconvenue. Il parcourait ce jour-là,
vers trois heures de l'après-midi, la
troisième étape de sa randonnée quoti-
dienne , au milieu de l'incroyable va-
carme qui emplissait la rue. A en ju-
ger d'après la foule qui grouillait sur
les trottoirs et dans le ruisseau, il
était impossible que personne fût res-
té dans les maisons.

(A suivre) .

Lettre de France
(Suite et f in)

Des vendeuses de bibelots-souve-
nirs passent et repassent. C'est évi-
demment de la camelote . Mais , M en
est d'autres, très jolis et ing&iieux.
C'est ainsi qu'une nouvelle mode est
née. Finis les mouchoirs enjolivés de
broderies banales ou d'initiales. Cela
fait vieux jeu. A ce militaire, redeve-
nu civil, ils ne rappelleraient pas son
séj our en France. C'est pourquoi, sur
les mouchoirs actuels, on brode en
couleur : « Bonjour Dick » ou bien
« New-Mexico - Paris ». Sur d'autres,
s'étale, de nouveau, une... carte de
France, dont les contours sont fine-
ment brodés ainsi que le mot « Paris ».
Sur d'autres, enfin, figure le Mur de
l'Atlantique , à moins que ce ne soit
la côte de Normandie avec Cherbourg.
Et le mouchoir ne coûte que 500
francs !

D'autre part , des blouses en linon
fin attirent la convoitise des femmes

en uniforme kaki marqué U. S. Bie
sûr, étant mobilisées, eies ne pet
vent les mettre tout de suite. Mai:
un jour viendra où la « Ideutenante
et la « sergente » troqueront leur un:
forme contre un tailleur « up to date :
Combien ce sera alors amusant d
l'entr 'ouvrir sur un devant de blous
sur lequel sont brodés des... monu
ments de Paris, tels que l'Arc d
Triomphe, les Inval ides et l'indispen
sable Tour Eiffel et de dire :

— J'ai1 défilé autour du premiei
j'ai visité le second et je suis mon
tée au troisième.

Car, la Tour Eiffel , bien qu'elle soi
déjà une dame d'âge canoniqu e, joui
toujours d'une grande popularité au
près des Américains. Et quand on Ieu
raconte que les premiers visiteurs qui
en 1889, s'étaient 'hasardés à prendn
l'ascenseur, avaient accompli une vé'
ritable performance, îflis rient évident
ment à gorge déployée. Commen
s'en étonner lorsqu 'on pense que pré-
cisément les compagnies aérienne;
américaines, annoncent la mise en ser-
vice prochaine d'avions qui permet-
tront de se rendre de New-York è
Paris en 15 h. 15 minutes et que cel
événement est considéré comme la
chose la plus naturelle au monde !

Mais « l'audacieux artiste de fer »
que fut Eiffel n'a pas rêvé non plus
que c'est sous les voûtes de « sa »
Tour que s'ouvrirait, en l'an 1945, une
exposition de l'Aviation de combat
américain e à l'occasion du 38me an-
niversaire de la création des forces
aériennes des Etats-Unis.

I. BRIARES.

Avant leur dépari pour Paris

ont donné leurs derniers tours de
chant à La Chaux-de-Fonds

Jean , c'est le chanteur. Le chanteur de
charme. C'est lui qui rassemble sous la
table les mains de ceux qui s'aiment, ou-
vre toute grande la porte du rêve aux
j eunes filles , attendrit , émeut , ramollit les
coeurs et durcit les amours...

Et ça fait un bout de temps dêj ù qu 'il
s'attaque aux coeurs des jeunes filles. Il
a commencé avec Mistinguett ! Entendons-
nous : c'est avec elle et sa troupe qu 'il a
fait ses premières tournées en Europe.

« J'ai deux amours », clamait à ce mo-
ment-là Joséphine aux quatre coins du
monde. Jean en avait beaucoup plus (son
répertoire étant varié) et, avec ses chan-
sons sentimentales il suivit Joséphine dans
tout le Proche-Orient et en Afrique du
Nord. Ca vous pose quelqu 'un.

Puis , c'est avec Raquel Meller qu 'il voya-
ge.

Jac — le pianist e — est né au Guate-
mala où il commença par ressembler à
tous les petits Espagnol s du pays. Quand
il eut six ans , ses parents vinrent s'instal-
ler en Suisse allemande et il appri t le
« schwyzerdiitsch ». Plus tard , il suivit les
écoles à Neuchâtel et c'est ce mélange de
français, d' allemand et d'espagnol qui lui
donne un curieux accent qu 'on ne sait où
situer.

Jac est Neuchâtelois , chacun, sait ça II a
même de la famille à La Chaux-de-Fonds.
C'est lui qui compose la plupart des chan-
sons de ce trio célèbre. Mais oui , Mesde-
moiselles , « J'écoute la pluie », « Toi seu-
le » et combien d' autres succès, c'est à lui
que vous les devez. Dites merci au Mon-
sieur...

Jo , c'est le benj amin. C'est lui qui vous
arrache les larmes des yeux avec son
bandonéon blanc. Il a fait partie des grands
orchestres de tangos Canaro et Orlando. Il
a fait aussi la guerre. Campagne des Flan-
dres , retraite... Ce qui lui a enlevé pour
quelque temps l'envie d'amuser les autres
et d'étirer son instrument aux langou-
reuses résonances.

* * *« Si tu vas à Paris »... D'avoir tant
chanté ça , ces derniers mois , leur a don-
né la nostalgie de la capitale qu 'ils avaient

quittée en 1940. Aussi vont-Us y retour-
ner. Les bagages sont terminés. Ils vont
« voir dan s le ciel leur bonne vieille Tour
Eiffel. »

— Oh ! nous savons bien ce qui nou s
y attend. Mais il nous faut retourner à
Paris. Nos premières amours , vous com-
prenez... Et puis, nous avons là-bas un nom
à défendre. Nous avons la chance de n 'a-
voir j amais été dans l'obligation de tra-
vailler pour les Allemands, certes. Mais
tout s'oublie vite et la cote des vedettes
— théâtre , cinéma ou chanson — peut ra-
pidement tomber. Nous devons retourner à
la conquête de Paris et voir si notre ville
nous est demeurée fidèle.

— Cet automne , nous irons en Espagne.
Pour trois mois.

Ils m'on demandé un tas de renseigne-
ments sur l'Espagne d'auj ourd'hui. Ce qui
fait qu 'ils m'ont en définitive posé plus
de questions que moi !

Comme ils ont chanté en Amérique du
Nord déià avant la guerre , c'est l'Améri-
que du Sud qu 'ils se sont fixés comme
étape après la Péninsule ibérique.

Alors , bon voyage...
* * *Le premier , c'est Jean. Celui qui sait

tant d'histoires sur Mistinguett et sur Jo-
séphine Baker , celui qui vous laisse croi-
re. Mesdemoiselles, que vous êtes senti-
mentales...

Le pianiste , celui qui a un accent indé-
finissable , celui qui sait si bien brasser ,
agiter et sucrer les mots d'amour, il est
Neuchâtelois. C'est Jac.

Et Jo , c'est celui qui transforme en de-
mi-lune son bandonéon blanc.

Ch.-A. NICOLE.

Jean, Jac et Jo

La Caisse d'épargne
de Dombresson

sera fermée du 26 août au
2 septembre pour cause
de vacances 11959

Haute Couture
R. LESQUEREUX-BOURQUIN
21, NUMA DROZ

demande ouvrières
qualifiées .

11940 Place stable et bien rétribuée

Dans le courant du mois d'août. M.
André BBSiy doit prendre connaissan-
ce de la partie encore inédite du fa-
meux « Journal des Goncourt ». Il sera
assisté de Me Maurice Garçon, con-
seil juridi que de la société.

En septembre, avec le rapport BiMy-
Garçon , les Dix prendront une déci-
sion... vraisemblablement en faveur
de la publication.

On se demande cependant à Paris
si les prévisions de la « petite Aca-
démie » ne risquent pas d'être boule-
versées ? Le dossier du « Journal des
Goncourt » est actuellement à l'étu-
de au cabinet du ministre de l'Educa-
tion nationale. Et M. Capitant serait
prêt à prendre lui-même une décision
importante .

Le journal des Goncourt

Boulangerie-pâtisserie
cherche pour de suite

jeune fille
pour le ménage et le
magasin. Vie de famille
assurée. — Faire offres
écrites avec prétention ,
sous chiffre K.B. 11962
au bureau de L'Impar-
tial. 11962

» ¦ ¦ ¦¦¦ — ¦¦' —

Personne
soigneuse, pouvant loger chez
elle, est demandée pour fai-
te petit m^page et s'occuper
d'une dame âgée. Libre le
dimanche. — S'adresser à
Madame Sémon, rue Ja-
cob-Brandt 8. 11927

On coupe
on essaye, on prépare , selon
votre choix, robes, blouses,
tailleurs, manteaux, que vous
pourrez terminer vous-même.
Renseignements sans engage-
ment : Alice Hertig, Numa-
Droz 171, diplôme de Paris.

12002

jp l̂  BenAga |
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;•¦/. ! le célèbre fakir hindou I
La sensation du jour

débute ce soir

m A I 'A PTûliiA
| A L ASTDHIA I

I ĤHHE DANCING I
IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.

A vendre

chiens
courants, Lucernois, 3 mois,
de parents lie ïorce , hauteur
39 cm., jambes droites. —
S'adresser à M. Numa Fink-
beiner. Les Verrières.
Tél. 9.32.25. 11990

0(11
A vendre pour cause de

départ, en parfait état, cham-
bre à coucher, chambre à
manger, habits d'homme, ro-
be de chambre , chaussures,
skis, patins, lustre.— S'adres-
ser rue A.-M. Piaget 19, au
ler étage, à droite. 12012

Fourneau
On cherche à acheter

un grand fourneau en
catelles. — Faire offres
à M. Antoine Jungen ,
La Fernère. 11991 • L'IMPARTIAL . EST LU PARTOUT ET PAR TOUS



four la beauté de votre
visage, employez Mesda-
mes, la

Crème Hi
de 11980

Cor y se - Salomé
Produit incomparable

composé que de plantes
Parfumerie Balance 5

La Chaux-de Fonds

Qui se chargerait d'un petit

Briment
de Genève aux Brenets ou
Le Locle, autou r du 15 sep-
tembre ? — Ecrire sous chif-
fre U 37409 X, Publicitas
Genève. 11978

A vendre
aquarelle de Geel fr. 125.—,
un dessin de F. Barraud
fr. 150.—, une petite table
renaissance fr. 100.—, ainsi
que plusieurs tableaux an-
ciens et modernes, bibelots
vieux cuivre, vieux étain,
gravures, 1 chroriographe or
18 carats fr. 150.—. Même
adresse on cherche à acheter
des timbres. — S'adresser à
M. J. Jeanneret, Industrie 24,
au 2me étage, à gauche. 11970

On demande
à acneier

au ,comptant, un bureau mi-
nistre , table de chambre
noyer ou frêne , 1 potager à
bois, à 2 trous, émaillé ou
nickelé. — S'adresser à M.
Louis Boichat, Baptiste-Sa-
vole, St-lmier. 12019

Jeune
homme

bien recommandé, parlant
couramment les trois langues
nationales et l'anglais, versé
dans tous travaux de bureau,
cherche situation. — Faire
oflres à Case postale 348,
Lugano. 12017

On cherche à louer de suite
ou époque â convenir

logement
et petit atelier
S'adresser au bureau de

L'Impartial. 11907

M zzzL votre estomac
^Êk Combatte» 

«t 
éliminez la

MI Wk malaises tels que : brûta-
.'- ' HfiK^ r«s. aigreurs, flatulence.
f K rf Ë B K B i wÊÈrJê/P crampes nerveuses, troo-
[K y jVaV Mes digestifs, embarras
UMT M war gastrique». aa moyen de

n&___$j5_^~_-z,ç_ -_3_\ _______ •

^̂ ^•*"̂ ^^ q»l agK comme antlacHe «t dSstrv
icctant et nettoie l'appareil diges-
tif sans occasionner d'effets désa-
gréables.

La bofte : Tr. L». La boîte cure : S*. 4JB.
Dépôt: f n u k t m  ptennectaa et droguorte».
Pharmacie Chaney, Léop.-Rob. 68. Envoi rapide par poste

Boîtier
Ouvrier boîtier sérieux, sa-

chant mettre la Tnain à tout,
cherche place. Si on le dé-
sire, à côté du travail, on fe-
rait le concierge. — Faire
offres écrites sous chiffre
Z. L. H82t au bureau de
L'Impartial. 

Il vendre
divan-lit moderne, avec
4 chaises assorties, 1
bois de lit Louis XV.
— S'adresser après 18
heures, rue du Temple-
Allemand 107, chez M.
P. Girardin. 11929

Cadrans
métal

Décalqueuses et appren-
ties sont demandées. On
mettrait éventuellement au
courant. — S'adresser au
bureau de L'Impartial.

12053

Terrain
à vendre

beau terrain bien situé pour
cultures, est à vendre. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partial. 11960

A vendre

moto
„Trïumpf"
500 cm., pneus 90 "/o. 12040
Armand Hiigll, route de
Boujean 163, Bienne.

Retoucheur
Retoucheur - visiteur

pour pièces soignées
est demandé pour cou-
rant septembre. — S'a-
dresser au bureau de
L'Impartial. 12027

On demande

2 ouvriers
ébénistes

travail suivi pour personnes
qualifiées.

S'adresser Menuiserie - Ebé-
nisterie du Grand Pont

Lanfranchi Frères 11932

Concierge
Jeune ménage, robuste, mari
travaillant en fabrique, re-
prendrait service de concier-
ge, (fabrique ou maison loca-
tive) dé|à occupé cet emploi.
Libre début novembre 1945.
- Faire offres avec conditions
sous chiffre A. B. 11966 au
bureau de L'Impartial. 11966

Jeune tille
jeune homme

sont demandés
pour différents travaux

d'atelier.
S'adresser Usine Inca S. A.

rue du Parc 152.

Jeune fille
pour différents travaux d'a-
telier est demandée. — S'a-
dresser Atelier de mécanique
rue du Doubs 139, Raymond
Beaud. 12033

On demande

jeunes
filles

ou Dames
pour travaux d'atelier. On
mettrait au courant. — S'a-
dresser chez Mme Jeannln,
rue du Parc 47. 12059

Remontages
Acheuages

Coupages ̂ Daianciers
petites pièces soignées, sont
à sortir à domicile. — Faire
offres sous chiffre K.D. 12032
au bureau de L'Impartial.

Pled-à-terre
demandé à louer. — Offres
sous chiffre L. P. 12034 au
bureau de L'Impartial.

f \  ¦ A vendre une
lIPP QQinn superbe salle
UuuflOiUI ¦ à manRer ,<rn

noyer poil
massive. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. Pour vi-
siter (tous les jours de 13 à
15 heures. 12029

Phamhno conlortable, meu-
ulldlMIJI C blée, est deman-
dée à louer pour de suite ou
ler septembre, par monsieur.
— Faire offres écrites sous
chiffre F. B. 12028 au bu-
reau de L'Impartial .

A UPnriPP faute d'emploi ,
VBIIUI G bel accordéon

chromatique. Prix avantageux
bonne occasion. — Se pré-
senté après 19 h. chez M.
Millier , Signal 10. 12035

A u onilno d'occasion, jolis
VBIIUI U meubles. — S'a-

dresser de 17 ù 20 heures ,
rue Jaquet-Droz 12, au 4me
étage, â droite. 12020

LA PERSONNE
qui a échangé un manteau
de pluie homme au restau-
rant du Concert , à Neuchâtel
dimanche soir est priée de le
retourner à M. Pierre Dellen-
bach , Pierre à Mazel 3, à
Neuchâtel. 11969

La personne %l v̂Z
porte-monnaie à la Laiterie
du Versolx , lundi matin, est
priée de le rapporter au bu-
reau de L'Impartial, sinon
plainte sera déposée. 11923

Samedi 25 août dès midi

Grande collecte d'outils
en faveur de

l'Â lsaee et de la Lorraine
Outils ménagers, usagés mais réparables:

marteaux, tenailles, tournevis, etc.
Clous, vis, boulons, etc.

Outils aratoires, outils de métier.

Centres de ramassages
Collège de l'Abeille, Paix 60, entrée dans la cour

Temple-Allemand 24, salle de football
de la Jeunesse catholique

Ouverts tous les jours jusqu 'au 31 août
de 12 h. 45 à 13 h. 15

19 h. 00 à 20 h. 00
Merci à tous les généreux donateurs.

12036 La Jeunesse ouvrière chrétienne.

Technicum neuchâtelois
Division de La Chaux-de-Fonds

Cours de réadaptation pour régleuses
Pour porter remède au manque de régleuses
dont souffre notre région , les anciennes ou-
vrières de cette partie et les ouvrières possé-
dant déjà une certaine formation profession-
nelle horlogère, peuvent s'inscrire jusqu 'au
3 septembre prochain, au Secrétariat
du Technicum (Progrès 40), pour suivre un
cours de perfectionnement ou faire un ap-
prentissage partiel sur les réglages. A cet
effet, un cours sera ouvert dès que possible,
par le Technicum.

Tous renseignements et les formules de de-
mandes d'inscriptions sont à demander à l'Of-
fice du Travail (Collège de l'Abeille), ou au
Secrétariat du Technicum de La Chaux-de-
Fonds (Progrès 40).
12025 LA COMMISSION.

<2% Parfums concentrés
\\ôSŜ  o-30 le tube

j». \Jp 0.60 le flacon

JtM a Impôt compris, ne8

¦SIIIIMI ̂ "*̂ "i seulement à la

SKKjl qùARFUMER/E

P&uK iay&ttas
cU &é&ds

Flanellette coton blanchie
pour petits draps et langes

Molleton coton pour piqués
draps de gaze 80-100 cm.

60- 60 cm.
Basin et damas pour enfourrages
Sarcenet duvet
Plumes et duvets

Serr. 22 C Ô d̂
1ef étage AU COMPTOIR DES TISSUS

Hôtel de Chasserai S.A.

Assemblée générale ordinaire des Actionnaires
le samedi ler septembre 1945 à 15 heures à

L'HOtel de Chasserai
)  1. Lecture du procès-verbal
) de la dernière assemblée
S 2. Rapport du président

Ordre du Jour: ) 3. Comptes &
( du dernier exercice
/ 4. Rapport des vérificateurs
i 5. Divers

Le bilan et le compte de profits et pertes
sont déposés chez le caissier, M. Albert Kohler ,
6 rue de la Gare, Bienne , où Messieurs les ac-
tionnaires peuvent en prendre connaissance.

Au nom du Conseil d'Administration :
Le Secrétaire : Le Président :
Paul Beehnl Maurice Favre

moral.- Pension Ziegeia.g
Téléphone 7.22.39

Maison confortable 11958
Cuisine soignée

Joli jardin

( 
' 

^Pieds douloureux

Nos supports
plantaires d'après

empreintes
corrigent et soulagent

Spilznaoel
PÉDICURES

et

ORTHOPÉDISTE
Léopold-Robert 51 a

11105

Maison de la place cherche

jeune
commerçant

(18 à 25 ans) pour correspon-
dance, téléphone et divers
travaux de bureau. — Offres
avec prétention , références
et photo sous chiffre L. B.
11968 au bureau de L'Im-
partial 11968

Pommes
grosses, belles et bonnes,

le kg Fr. 0.50
Poires tendres, le kg. Fr. 0.80
Cotes de bettes,

le kg. .. .. .. .. Fr. 0.45
Concombres, le kg. Fr, 0.80
Laitues, très belles,

le kg. .. .. .. .. Fr. 0.60

Poires beurrées,
délicieuses, le kg. Fr. 0.90

AU MEILLEUR MARCHÉ
Premier-Mars 11

Se recommande :
12089 Emile MUTTI.

Jeune commerçant
ayant expérience et formation commer-
ciale, possédant langues allemande et
espagnole, cherche emploi dans fabri-
cation d'horlogerie. — Faire offres sous
chiffre Z. K. 12037 au bureau de

' L'Impartial. 12037

Fabrique VULCAIN cherche

Jeune
technicien diplômé

de préférence technicien-
mécanicien connaissant

U999 la fabrication de l'ébauche

Adresser offres manuscrites

Chauffeur
Qarçon de maison
Casserolier

demandés de suite par un éta-
blissement hospitalier d'altitude.
Place à l'année. — Adresser of-
fres avec prétentions de salaire
sous chiffre L. Q. 12043 au
bureau de L'Impartial. 12043

MéGanicien-ouieur
exp érimenté

disposant d'un petit atelier, entreprendrait
tout travail régulier et précis. Fabrication en
série, outillage, révision, transformation de
machines d'horlogerie. — Faire offres sous
chiffre B. M. 12041 au bureau de L'Impartial.

f eave comp table
qualifié, tous travaux de bureau, cherche place de préféren-
ce dans industrie horlogère. — Offres sous chiffre D. H.
12016 au bureau de L'Impartial. 12016

On cherche â acheter:
Quelques milliers de mouvements
et montres étanches 10 Va" ou ll'/ a",
ancre 17 rubis, seconde au centre,
shock-resist ou Incabloc, cadrans
radium, boites nickel chromé avec
fond acier. 12039
Faire offres à W. Paul!, rue El-
fenau 7, Bienne. as. 19834 J

Jeune commerçant suisse-allemand cherche place dans
fabrique d horlogerie

Section personnel
pour se perfectionner dans la langue française. — Adresser
oflres écrites sous chiffre D. Q. 12018 au bureau de L'Im-
partial. 12018

On cherche pour
village du Jura-Ber-
nois

Personne
de confiance pour tenir
ménage soigné d'une
dame seule. Bons ga-
ges et bons tralte-
tements. — S'adres-
ser au bureau de
L'Impartial. 12056.

On cherche pour entrée Immédiate ou à convenir

employé de hureau
dans fabrique d'horlogerie. Langues Irançalse et
allemande, connaissances de la comptabilité

exigées. Doit pouvoir travailler seul.
Offres avec curriculum vitœ , prétentions de salaire

date d'entrée, sont à adresser sous chiffre
D 23335 U à Publicitas Bienne.

r. \ *

Concier ge - Commissionnaire.
Pour le 31 octobre ou plus

lot , usine de la place, cher-
che personne de 30 à 40 ans,
de toute moralité, travailleur
et robuste, pour la concier-
gerie de son immeuble loca-
tif , entretien des bureaux,
courses et travaux divers.
Logement de 2 pièces et dé-
pendances. Conviendrait pour
petit ménage sans enfant —
Offres avec prétentions et ré-
férences sous chiffre D. O.
12021 au bur. de L'ImpartiaL

Lisez •L'Impartia l

LûTHY
Tél. 2 44 60 TRAITEUR L.-Robert 39

\ LA CHAUX-DE-FONDS

Grand arrivage
LAPINS FRAIS DU PAYS
BELLES POULES A BOUILLIR
BEAUX POULETS

Spécialités
POULETS ET PETITS COQS A LA BROCHE
RAVIOLIS FRAIS
SAUCISSONS DE PAYERNE
CHARCUTERIE FINE 12052

Maurice Gogniat
Tapissier- Décorateur

JAQUET-DROZ 6

VOUS f  "N
REPARE fauteuils, banquettes, canapés et \" * ' chaises de style Empire , Henri II, \

l Louis XV, Louis XVI, et meubles S
s anciens. ;
\ Fauteuils modernes, couch, lits )
S turcs, divans ; ne refaites plus )
\ canner vos chaises mais un bon <
< placet crin animal et recouvert S
s av. un tissus moderne, voilà une \
> économie bien placée. Conîec- c
) tion et pose de rideaux en tous s
l genres, storgs de balcons, stores \
) de vitrines et stores intérieurs. >
> Pose et réparation de linos. }
< Literie complète. 12030 <

Nickelages
Important atelier de la place engagerait de suite adou-

cisseurs, décorateurs, jeunes manoeuvres et jeu-
nes filles. Travail suivi, salaires intéressants. — OHres
avec Indications d'âge et prétentions de salaire sous chiffre
T. K. 12044 au bureau de L'ImpartiaL 12044

Régleuses
retoucheuses

jeune fille
pour différents travaux d'atelier

sont demandées. Entrée de suite.

S'adresser Fabrique OGIVAL, Crêteis 81.

flu revoir chère maman et grand'maman
Ton souvenir réitéra gravé dans nos 'coeurs- j
Le travail fut sa vie.
Dieu est amour. Repose en paix. !

Madame et Monsieur Pierre Wseffler-
7 Bœgli; î

Mademoiselle Aline Bœgli , à Qlmel ; ' ¦
i Madame et Monsieur René von Allmen- i

Bœgli, à Fribourg ; !
Monsieur et Madame Jean Bœgli-Mesnier, j

leurs enfants et petits enfants, à Pon- i
, tarlier;

Monsieur et Madame Paul Boss-Santschi
et leur petite Françoise,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont H 7la profonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la perte sensible qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de leur
chère et regrettée maman , belle - maman,
grand'maman , arrière grand'maman, belle- '
sœur, tante, cousine et parente, j

Madame veuve

Marie BOEGLI I
née Gehri

enlevée à leur tendre affection , mercredi,
dans sa 77me année, après une longue et H
pénible maladie , supportée avec vaillance. j

La Chaux-de-Fonds, le 22 août 1945.
L'incinération , sans suite, aura lieu ven-

dredi 24 courant, à 14 heures. Départ du
domicile à 13 h. 45.

Une urne funéraire sera déposée devant
le domicile mortuaire : Charrière 19a.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire |
part. 12014



/ D̂UJOUR .
La politique travailliste se précise.

La Chaux-de-Fonds , le 22 août 1945.
Le débat a continué hier aux Com-

munes, aidant à précise r les p oints
p rincipaux du p rogramme travailliste
oui demeure f oncièrement et typ ique-
ment anglais.

En ef f e t , l'exposé de la p olitique f i -
nancière p ar le chancelier de l'Echi-
quier a été aussi modéré et réaliste
p our ne p as dire pénétré du sens des
resp onsabilités, que l 'était celui de M.
Bevin touchant les aff aires étrangères.

Le ministre des f inances déclara
qu'il ne f allait pa s s'attendre à un dé-
grèvement substantiel de l'impôt ; la
nationalisation de la Banque d 'Angle-
terre ne changera rien à .son f onction-
nement, et le gouvernement ne comp te
p as intervenir dans son activité quo-
tidienne.

Le p oint imp ortant — constatent
les corresp ondants de j ournaux — est
que M. Dalton, chancelier de l'Echi-
quier, comme son collègue, sir S ta f -
iord Cripp s , ministre du commerce,
se rendent p arf aitement compte de la
nécessité p our la Grande-Bretagne de
rep rendre au p lus tôt le courant de
ses exp ortations , au dép ens même des
besoins du marché intérieur. Cela est
d'une imp ortance vitale si le gouver-
nement veut éviter que le spectre du
chômage ne devienne une réalité.

M. Attlee a ouvert ensuite le débat
sur la Char te des Nations Unies et a
exp osé dans quel esp rit on travaille-
ra à résoudre les grands p roblèmes
mondiaux.

La menace bulgare...

...reste touj ours â l'horizon et l'on
se demande si l'on se trouve à la veille
d'une crise grave. Toutes les listes
d'opp osition du ministre Petkov ont
été retirées p our les élections, à So-
f ia et dans le p ay s, et l'on assiste
maintenant à l'arrestation en masse
des p ersonnes qui s'étaient p ronon-
cées contre un régime totalitaire en
Bulgarie . On comp rend que dans ces
conditions ni la Grande-Bretagne ni
les Etats-Unis ne soient enclins à
modif ier leur p oint de vue. Le f ascis-
me de gauche leur est aussi odieux
que le f ascisme de droite.

Comment tout cela f inira-t-ïl ?

Dans le Pacifique.

Les Alliés continuent à p rendre tou-
tes mesures de précautions utiles con-
tre un retour agressif p ossible des Ja-
p onais auxquels ils ne se f ient p as. La
leçon de Pearl Harbour a servi... et
les Nipp ons eux-mêmes, ap rès ce
qu'ils ont f ait sont mal p lacés p our se
p laindre de cette méf iance. On croit
cep endant que l'occup ation p ourra s'ef -
f ectue r normalement et qu'aucun inci-
dent grave n'emp êchera la signature
p rochaine de l'armistice.

En revanche l'avance communiste
en Chine p rovoque des inquiétudes
beaucoup p lus sérieuses. On se deman-
de si Tchang-Kai-Chek sera assez p uis-
sant p our imp oser sa .volonté dans les
quelques p rovinces qu'il ambitionne de
maintenir dans le giron d'une rép ubli-
que chinoise vraiment indépendante.
Un coup d'oeil sur la carte p ubliée en
première p age et indiquant la rép arti-
tion des zones d'inf luences resp ectives,
démontre bien à quoi le f utur Etat se
réduit, comp arativement à l'énorme
p rogression russe et communiste réa-
lisée dep uis quelques années. Là aussi
on doute qu'Anglais et Américains ac-
cep tent sans autre l'état de f ait qui se
p rép are, d'autant p lus que les . J ap o-
nais ont f ait  savoir qu'ils interdisaient
l'atterrissage de p arachutistes alliés
en Mandchourie... tant que les Russes
ne l'autoriseraient p as-

Vers une reprise du trafic

international ?

// a, eff ectivement , des velléités à
rep rendre... On annonce chaque j our
le rétablissement d'un service ou d'un
autre, p ostal, voy ageur ou autre , com-
me celui des colis postaux entre la
Grande-Bretagn e et la Suisse, ou des
voitures directes Bâle-Paris , ou même
p artiellement de la navigation sur le
Rhin où nos p éniches et chalands s'ap -
p rêtent à f iler en direction de Stras-
bourg, ce qui f aciliterait évidemment
notre ravitaillement en charbon.

On signale également des négocia-
tions commerciales p leines de p romes-
ses avec la Tchécoslovaquie , la You-
goslavie , l'Italie , dont nous recevions
vins , légumes , matières p remières, tex-
tiles , surtout soies, py rite de souf re ,
tissus, marbre, mercure etc., tandis
que la Suisse elle-même f ournirait des
machines, moteurs , instruments né-] cessaires à la reconstruction f erroviai-
re, du bétail, des p roduits textiles typ i- '

quement suisses, des montres et des
p roduits chimiques. Rien qu'avee la
Péninsule le mouvement dans chaque
sens serait de 1,8 milliard de f rancs
suisses pour une seule année.

Mais tout cela qui est f ort  beau sur
le papier se traduit par trois f ois rien
dans la réalité. D'une p art les p orts
italiens sont minés et on ne les démine
qu'avec une lenteur désesp érante — et
p eut-être voulue — d'autre p art on
p eut se demander à quoi servent les
arrange ments commerciaux les p lus
avantageux si les Américains main- -
tiennent la barrière qu'ils ont dressée
à notre f rontière sud et ne laissent rien
p asser. L'attitude des U. S. A. dans \
ce domaine souligne Ce que nous écri-
vions l'autre iour au suj et de l'inp ê-
riah'sme américain, qui n'est ni moins
réel ni moins grave qu'un autre.

C'est p ourquoi avant de nous réiouir
des p rogrès ef f ec t i f s  accomp lis p our
nous relier de nouveau avec le monde
nous attendons de voir- , les denrées
arriver et leur p rix commencer à bais-
ser. Ce j our-là nous p avoiserons.:.

P. B.

La reddition sera signée le 31 août
Trois jours avant, le général Mac Arthur débarquera sur sol nippon. - Des loups-g arous

japonais sévissent contre les Russes. - Les forces soviétiques occupent Port-Arthur
et font  prisonnier l 'empereur du Mandchoukouo.

La reddition nipponne
sera signée le 31 aoot

MANILLE, 23. — AFP. — LE GE-
NERAL MAC ARTHUR A DECLARE
QU'IL DEBARQUERA'AU JAPON LE
MARDI 28 AOUT, ANNONCE LA RA-
DIO AMERICAINE IL A DIT EGA-
LEMENT DANS UNE PROCLAMA-
TION SPECIALE QUE LA REDDI-
TION SERA SIGNEE DANS LA RE-
GION DE TOKIO . LE 31 AOUT.

oernières dispositions
MANILLE, 23. — U. P. — Selon

les informations dont on dispose j us-
qu 'à présent , la capitulation et l'oc-
cupation du Japon se dérouilleront de
la manière suivante : Samedi, les
troupes japonaise s évacueront Tokio
et ses environs ainsi que plusieurs
zones.

Les premiers contingents de trou-
pes aéroportées américaines arrive-
ront dimanche à l'aérodrome d'Atsuki ,
au sud-ouest de Tokio. Lundi, les for-
ces navales alliées et les navires de
transport entreront dans la baie de
Sagami et mettr ont à terre les pre-
mières troupes d'occupation , la plu-
part motorisées , près de Yokosuka et
Atsuki , afin d'entrer en liaison avec
les contingents aéroportés. Mardi ma-
tin , le général Mac Arthur arrivera à
l'aérod rome d'Atsuki pour diriger per-
sonnellement les opérations de débar-
quement suivantes.

La signature de l'acte de capitula-
tion aura lieu vendredi 31 août à bord
d'un cuirassé américain dans la baie
de Tokio. De 14 à 17 divisions amé-
ricaines ont été concentrées dans les
Philippines et à Okinawa pour l'occu-
pation du Japon. Une nouvelle esca-
dre navale, britannique s'est réunie à
la troisième flotte américaine.

L'aviation alliée patrouillera
jour et nuit

LA NOUVELLE DEHLI. 23. — Reu-
ter . — Radio-Dehii annonce que tous
les avions de guerre alliés feront j our
et nuit la garde sur le Japon pendant
la capitulation . Cette garde sera main-
tenue pendant l'occupation du terri -
toir e japonais.

Le moindre mouvement nippon sus-
pect ou qui donnerai t Mcu à des con-
testation s sera signalé au Q. G. allié.

Les AngBo-Australiens
occuperont l'insulinde

RANGOON . 23. — Exchange. —
Les territoires s'étendant au sud des
Philippines seron t occupés par les for-
ces combinées anglo-austraiienii îs. Ce
sont donc les forces de l'Empire bri-
tanique qui seront désormais chargées
de maintenir l'ordre dans les posses-
sions hollandaises.

Le correspon dant militaire d'Exchan-
ge appren d que le représentant du
Japon, le maréchal Terauchi , venant
de Saïgon, arrivera j eudi " au grand
quartier de l'amiral Mountbatten en
Birmanie. Les Japonais ont fait sa-
voir que leurs effectifs stationnés en
Birmanie, en Malaisie et aux Indes
néerlandaises s'élèvent à 900.000 hom-
mes en chiffre rond et qu 'ils ont par-
tiellement perdu contact avec ces trou-
pes.

Une semaine s'écoulera donc avant
que ces unités puissent effectuer leur
reddition. Le haut commandement j a-
ponais a demandé à l'amiral Mount-
batten di ne pas envoyer la flotte

britannique à Singapour avant une
semaine. Le nettoyage des champs de
mines et l'application des ordres im-
périaux demandant plus de temps que
prévu.

Les „ loups de la steppe "
résistent aux Russes

Ils menacent les communications
et terrorisent les habitants

MOSCOU, 23. — Reuter- — On
mande de Mandchourie que des ban-
des de loups-garous j aponais résistent
aux Russes. Ces bandes comprennent
des femmes qui combattent au côté de
leurs maris. .

Ces « loup s de la stepp e » ainsi que
les nomment les Russes menacent les
communications soviétiques et terrori-
sent les habitants des régions occu-
p ées p ar les Russes.

Il s'agit de détachements j ap onais
disp ersés et qui ref usent de cap ituler.
Ils sont bien armés , richement app ro-
visionnés, sont habillés en p ay sans et
combattent désespérément.

L'Empereur du Mandchoukouo
fait prisonnier

par les troupes soviétiques
TCHOUNGKING. 23. — AFP. — On

app rend à Tchoungking, selon un mes-
sage du maréchal Wassilewsky, que
les troupes soviétiques ont f ait  p ri-
sonnier et interné l'emp ereur du
Mandchoukouo , Kangteh.

1 W*. •' Des parachutistes russes
atterrisssent à Port-Arthur

et désarment la garnison de la ville
MOSCOU, 23. — AFP. — Le com-

muniqué soviétique de mercredi soir
annonce notamment que des parachu-

tistes russes ont atterri à Dairen et à
Port-Arthur, où la garnison j ap onaise
a été désarmée.

Le générai de Gaulle
à Washington

Il a rencontré hier le président Truman
• WASHINGTON. 23. — AFP. — Le
général de Gaulle est arrivé à Was-
hington à 21 h. 55, heure française.

« Mon premier mot sera pour dire à
l'Amérique : Merci. Sans l'Amérique ,
la victoire aurait été impossible. En-
sembles, nous devons travailler et re-
construire le monde en accords avec
les principes pour lesquels nous nous
sommes battus », a déclaré le général
à son arrivée.

U a été accueilli à sa descente d'a-
vion par l'ambassadeur de France, M.
Bonnet et le chef du protocol e du Dé-
partement d'Etat. M. Summerl in. La
Maison Blanche avait envoyé plu-
sieurs représentants dont M. Byrnes,
secrétaire d'Etat.

Découverte d'un charnier contenant
les cadavres de 20,000 personnes
VARSOVIE, 23. — AFT — Radio-

Varsovie annonce la découverte d'un
nouveau charnier allemand. U con-
tient les cadavres de 20,000 person-
nes, femmes^ enifants et vieillards , tués
à la mitrailleuse par les nazis.
« Monty » fait tin atterrissage forcé

Q. G. du 21me groupe d'armées, 23.
— Reuter. — L'appareil qui amenait ,
mercredi , le général Montgomery au-
près des troupes canadiennes a dû
faire un atterrissage forcé. D'après un
bulletin offici el, lî maréchal a été as-
sez ébranlé , mais se trouve indemne.

Nouvelles de dernière heure
One puissante f sotte navale

et aérienne
se prépare pour les opérations de

débarquement au Japon
(Service p articulier p ar télép hone.)
GUAM , 22. — Exchange. — Les

derniers p rép aratif s p our Tocup ation
du J ap on sont actuellement en voie
d' achèvement dans tous les p oints
d'appui alliés du Pacif ique. De p uis-
santes unités navales en p rovenance
de toutes les bases ont été concen-
trées et seront dirigées vers les bases
avancées d'Okinawa. La p lus grande
escadre de transp ort que l'on ait j a-
mais vue a été ainsi constituée en un
temps record en vue de débarquer
les f orces armées qui occup eront le
J ap on.

En même temp s, du f ait que la f lot -
te aérienne ne disp osait p as d'un as-
sez grand nombre d'avions de trans-
p ort p our p articip er au transp ort de
la première armée d'occup ation qui doit
accompagner le général Mac Arthur
mardi p rochain dans sa descente au
J ap on , une immense f lot te de ces
avions a été f rétée dans le monde en-
tier . Un gigantesque p arc aérien , d'u-
ne sup erf icie de 6 krn.2. a été constitué
p our eux à Manille. Tous les p ilotes
disponibles d'Australie , Egyp te , Hawa i

et nature llement d 'Augleterre et d'A-
mérique ont été app elées p ar télé-
gramme et doivent se rendre immé-
diatement à Manill e.

Toute la navigation navale ou aérien-
ne qui ne concerne p as ces p rép aratif s
p our le p lus grand mouvement de
troupes et de matériel de l'histoire a
été susp endue sur toutes les voies
d'accès menant au Jap on ou aux ba-
ses alliées de dép art.

La capitulation en Chine et
en Malaisie

(Service p articuilier p ar télép hone) ,
NOUVELLE-DEHLI, 22. — Exchan-

ge. — On annonce de Chine que les
p ourp arlers engag és entre les déléga-
tions japonaises et chinoises en Vtte de
la cap itulation des troup es nipp onnes
en Chine se sont terminées hier tard

' dans la soirée. Le chef de ta délégation
j ap onaise et ses collaborateurs sont ar-
rivés à Nankin ce matin.

Radio Singap our annonce de son cô-
té qu'une membre de la f amille imp é-
riale est arrivé en Malaisie p our don-
ner p ersonnellement à la f lotte, à l'ar-
mée et à l'aviation j ap onaises l'ordre de
cap itulation, conf ormément aux enga-
gements p ris p ar l'emp ereur.

Des articles que le gouvernement
chinois a proposés à la signature de

l'envoyé j aponais, il ressort que ce se-
ront des troupes chinoises qui se char-
geront de l'occupation de la colonie
britanni que de Hong-Kong, de l'île de
Formose et de la partie septentrional e
de l'Indochine française. Les soldats
de Tchang-Kai-Chek exerceront éga-
lement la surveillance du Siam.

Le général Leclerc, qui représente-
ra la France aux conférences entre
les Alliés et le Japon qui aboutiront à
la signature de l'acte de capitulatio n
de l'Empire du Soleil-Levant , est ar-
rivé au G. O. G- du général Mountbat-
ten. Il poursuivra incessamment son
voyage vers Manille.

un sïKïème de la population
japonaise victime des

bombardements
LONDRES, 23. — Reuter. — L'a-

gence Domei a annoncé jeudi que
PRES DE DIX MILLIONS DE PER-
SONNES. SOIT UN SIXIEME DE LA
POPULATION DU CONTINENT JA-
PONAIS . ONT ETE TUEES. BLES-
SEES OU SONT SANS ABRI PAR
LES RAIDS ALLIES SUR LE JA-
PON.

Les Alliés empêcheront la
guerre civile en Chine

NEW-YORK, 23- — United Press.
— Le « New-York Times » a reçu de
Washington une information selon la-
quelle les milieux compétents ont an-
noncé que la Grande-Bretagne , les
Etats-Unis et la Russie interviendront
sous p eu en commun p our éviter à tout
p rix une guerre civile en Chine.

On aj oute que la Corée serait occu-
pée pou.r un temps indéterminé par les
quatre grandes puissances, la Chine,
la Russie, la Grande-Bretagne et les
Etats-Unis. 

Des hordes t!e « déracinés » en
Europe centrale

Ellfes assaillent les villages
VIENNE, 23. — Exchange. — La

qu estion des « déracinés » et des sans
patrie pose des problèmes presque in-
solubles aux gouvernements des Etats
de l'Europe centrale. H s'agit de pltus
d'un demi-mil ion de personnes, en
maj orité des Tchécoslovaques , des
Russes, des Grecs et des Hongrois.
Le plus grand nombre d'entre eux,
étrangers qui ont quitté Vienne, se
traînent lamentablement dans les ter-
ritoires de l'Autrich e septentrionale.
Toutes les frontières leur sont fer-
mées. Ils ne peuvent se réfugier ni
en Hongrie ni en Tchécoslovaquie , et
même l'accès des zones britannique et
américaine leur est interdit.

Ils s'organisent en bandes de bri-
gands de grands chemins et sous la
conduite d'anciens soldats, assaillent
les villages, qu'ils pillent pour pou-
voir se mettre quelque chose sous la
dent, ou sabotent les communications
entre la Hongrie et la Tchécoslovaquie.

Un interprète d'Hitler arrêté
(Service , p articuilier p ar télép hone)

VIENNE, 23. — Exchange. — On
annonce que l'un des interprètes de
Hitler , le Dr Angeroth , a été arrêté
à Wiener-Neustadt. Il fut J'un des or-
ganisateurs du parti national-socialis-
te autrichien et participa, dt-on . au
putsch au cours duquel le chancelier
Dolfuss fu t assassiné. H fut l'un de
ceux qui préparèrent l'AnschllUss.

D'autre part, l'ancien Gauleiter de
Hesse et sa femme ont été retrouvés
morts dans une forêt aux envi rons
de Vienne. D'après l'autopsie, tous
deux se sont empoisonnés. -

26 millions de personnes assas-
sinées dans les camps de

concentration allemands
LONDRES, 23. — Reuter. — Le

corresp ondant p arisien du «News
Chronicle» écrit que selon des chif -
f res off iciels établis p ar les f onction-
naires chargés p ar le gouvernement
f rançais de f aire une enquête, 26 mil-
lions d'être humains ont été assassi-
nés dans l'ensemble des camp s de
concentration allemands.

Douze à quinze mille p ersonnes
étaient tuées p ar j our à Dachau.

Le corresp ondant aj oute que les
bourreaux de Dachau organisèrent le
1G j uillet 1944 une beuverie p our cé-
lébrer leur j ournée record durant la-

ff uell e 24,000 hommes , f emmes et en-
f ant s f urent tués. /

i~gS§$?~ Aucun Etat ne recevra des
réparations complètes de l'Allemagne

OSLO, 23. — Au sein de la commis-
sion alliée des réparations , M. Parley
a déclaré : « Aucun Etat ne recevra
des réparations complètes de l'Allema-
gne ».

un demi-million île personnes furent
victimes des deux bombes atomiaues

GUAM. 23. — United Press. — Ra-
dio-Tokio a révélé dans une de ses
dernières émissions qu'un demi-mil-
lion de personnes ont été tuées, bles-
sées ou sont restées sans abri au
cours des deux attaques aériennes
américaines avec la bombe atomique.

Selon ce rapport , plus de 10.000 per-
sonnes ont été tuées, environ 30.000
blessées, . tandi s que 90.000 étaient sans
abri à Nagasaki.

A Iwoshima . U y eut plus de 60.000
tués, environ 100.000 blessés et plus
de 200.000 sans abri. Dans cette ville ,
aucune maison n'est restée debout sur
un rayon d'un diamètre de 30 km. Les
édifices ont été littéralement soufflés
ou bien anéantis par les flammes. Un
grand nombre de personnes qui sem-
blaient n'avoir été blessées que légè-
rement sont mortes par la suite pour
des causes inconnues.

Récits de témoins japonais
SAN FRANCISCO , 23. — Exchan-

ge. — L'ingénieur en chef du Q. G. de

la défense du Japon, Torii, a fait à
l'agence d'information j aponaise un
récit détaillé sur le bombardement de
Hiroshim a au moyen de la bombe ato-
mique. Torri a dit notamment :

« J'observais l'avion américain tan-
dis qu 'il s'approchait . Il avançait vers
la ville à une altitude d'environ 8.000
mètres. Une bombe fut lâchée , tandis
que tous les moteurs de l'appareil
étaient arrêtés. Sa chute dura environ
100 secondes ; c'est alors qu 'elle fit
explosion à peu près à 600 mètres au-
dessus du sol. L'explosion eut lieu dans
un éclair fulgurant dégageant immé-
diatement un nuage de fumée blanc .
La déflagration fut extraordinairement
violente et dura bien plus longtemps
qu 'il n'est d'usage avec les bombes
ordinaires. Une chaleur intenable - se
dégageait de la ville.

Environ dix minutes après 1 explo-
sion une fine pluie noire se mit à tom-
ber. Ce qu 'il y avait de singulier dans
cette explosion c'est qu 'elle,s'exerçait
en tous sens, de sort e qu 'on ne pouvait
nulle part se mettre à l'abri.

Bulletin météorologique
Vendredi tendance à belle éclaircie.

La situation reste instable.


